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ta SECODdE conf Br ED CE 
du Prof. Pittard 

QUOTIDIEN 

Lei travau:ic de la Grande 
As1emblée --

POLITIQUE ET FIN ANCIER 

Les n.ationau:x: attaquent sur un 
nouyeau secteur 

DIJ so a 
Dans l'attente du discours 

de M:. Chamberlain -
PiAnltlra, 2,. A. A. - Le professeur Eugèn~ 
~i!ta.rd, de l'Université de Genève, a donne 
tJi r à la Maison du Peuple devant un au­
"~lre choisi sa seconde conférence de la 
te e de causeries ayant pour sujet la 
~è~~ de la civilisation des races blan_ches. 

Lo modification dB l'impôt 
sur le bétail 

Ankara, 23. (Du corresp. du 
•Tan•) : La Grande Assemblée Natio· 
uale s'est réunie aujourd'hui sous la 
présidence de M. Refet Cauitez. Le 
projet de loi concernant l'amendement 
de l'art. I ayaat trait à l'avancement 
des officiers a été adopté. Oo pailsa en· 
suite à la discuseion en premièro lac· 
\ure des modalités de la mise en vi· 
gueur des décisions qui seront prises 
par la commission cooslitu(ie en ver· 
lu de la convention internationale dos 
transports par voie ferrée el le comi­
té international. La loi a élé adoptllo. 
Les débats portèrent eusuite sur le 
projet de loi modi!ianl certain• arli· 
clea de l'impôt sur le bêlai!. Plusieurs 
oratpurs prirent la parole el firent 
ressortir que le gouvernement a con· 
senti un sacrifice de 2 millions el de· 
mi de Ltqs. pour réduire cet impôt. 
M. Halil ~1entese a demandé qua cette 
réduction soit étendue à toutes les 
bêtes de labour. Fiualemeut la loi an· 
cienne a été modifiée. D'après la nou­
velle loi loua ceux qui vivent dans les 
limites des territoires de la Républi­
rue turque et qui sont propriétaires 
de moutoua, de chèvres, de bœufs, 
buffles, chameaux et porcs sont as­
treints à payer ua impôt. Les che­
vaux en soul exemptée. Oa vise à en­
courager aiusi l'élevage des chevaux. 
Les contribuables qui,jus11u'à prô&eot, 
payaient pour une paire de bœuh 60 
ptr•. payeront dorénavaut ptrs. 35. 

A · · cinqua11tainn 1l'rrYions effectuèrent de8 raids 

VBrs un axe Londres-Homs? 
11La TchécoslovaquiE doit trEmblEr'' 

s·écrie-t-on à la ChambrB hongroisE ... 01e1 le résumi• de ta confétenoc d'hier: 

la.Les géolcgues ont subdivisé l'his­
Ch1re. de la terre en quatre .gr~nds 
le 'Pitres qui sont les ères pr1ma1~ee, 
t{ondaire, tertiaire, el quaternaire. 
le O~me est sans doute apparu au 
1;1ra1re mais nous ne l'avons pas 
~ Core découvert. L'ère quaternaire 
0urrait être appelée l'ère humaine. 

l>eu:ic "moment1" de l'ère 
quaternaire 

t90n a partagé celle ère qualernai­
~'q0n deux principaux moments géolo­
l0c1rUee el archéologiques : le pleis-
111 ne des géologues correspond au 
a1 ~Otique (âge de la pierre taillée dea 
u1~ éologues), el la période holocè.ne 
U1 lléoloquee correspond à la pér10-
u1, Uêolitique (ige de la pierre poile 

t archéologues). 
~o a paléolitique débule par la pé· 
Il 1i dite chelléenne (Chelles, Seme 
16 arne) à laquelle succède la pério-

tacheuléenne (St. Acheul, Somme). 
~iltie chelMen est caractérisé par un 
''c at chaud el h•Jmide. Nous eu 
~11 ne le preuve par la qualité des 
11t ites. el des animaux. A la latitude 
u~. ar1s, croissent, à l'élat spontané, 
~Q 'égétaux comme le laurier des 
",arias, au bord des fleu•es errent 
l~in léphanls antiques, une espilce .de 
~ Océros da.na les eaux vivent l'h1p· 
~b 0.tame ~t de~ mollusques qui ne 
'~~1•tent aujourd'hui que dans les 
~~.0ns chaudes de l'Afrique et de 
, 10. 

li~~8 hommes ne vivent pas encore 
~les cavernes, ile n'occuperon l 
"i~t ·ci qu'à la période froide ; ils 
I"- •ana doute inelalltle sur les ber­
~! 'I a beaucoup de gibier et la 
Il; e et facile. Ces hommes ne sont 
~hl heureux. Ils constituaient pro· 
;11 

61llent de petites hordes comme 
~~U0traliens d'aujourd'hui ou . les 
~t 1!Uans. L'instrument principal 
11 ro Ils se 1ervent, arme et outil, eat 
~:t ! l!non de silex dont les bords 
~ntE aballus do tous les côtés de 
'Ill l conserver le· cœur en !orme 
Qra

1
nde. Ces objets sont de gran· 
~a . ~ 1, fiées. . 

1 11 acheuléen (pêriode climabque 
~ froid co~mence à se substituer 
b1rériode ehaude) celle techuique 

, 1 lie, mais le travail est beaucoup 
'~ilÎOignê, les lbords de l'ouli~ sont 
· t1 ês en petits éclats fouru11eant 
~Q~llchant. 
'1 8, n'avons retrouvé, de ces hom· 

La réduction du prix dB 
la viondB 

Aal.:ara, 23. (Du correspondant du 
Ta11).- Parmi les me•ure1 qu1 aeronl 
prise pour étendre à tout le pays la 
réduction du prix de la viande Il a été 
décidé d'opérer une réduction de 
10 010 à partir du 10 mars sur le trans­
port par voie ferrée des bêtes de bou· 
cherie, telles que buffles, taureaux, 
bœufs cochons. moutons, chèvres, 
agnea~x, chevreaux. Les bêles à lait 
ainsi que les étalons ne bénéficieront 
pas de celte réduction. 

Un accidsnt d'auto 
f oit dBux victimBs à Mo~lo~ -·--Le 1ecrétaire ~e rédaction du 
"Tan" e1t décédé hier des 

suite1 de 1e1 ble11ures 

1nsi, suiuant ce que nous avons a1111011ci hier, 1• • 1 - d. sur les 'position~ répub 1ca1nes, vo ant ,.en 
in 'JJe11dam1nt11f dt l'of/tnJ/ve natio11alt 1ntt1t!t rase-mott{'~ 1n1truillant le11 tranchées. J... tn­
au Sud dt l'Ebr1, 11,,t autre a/laque est déc/eu- ranteriE' rr~nqui!<.lC partit alor111 à l'attaque, 
chie au Nord de tt /ft11r.1t, da1u le secteur floute.nue par des nouveaux feux d'arti!leri~. 
d'Huesca. .Aprih; deux heure~ tle lutte, elle contratinait 

Voici dt l'exctllente tactiqut : engaqer à /ond le!i républicain~ à battre ~n re~raite:" 
l'adversaire, et quand 0,, l'a obligé à faire rn· 1 le. butin de ctltt ~re111~tre J•urne.t est fort 
terve111r sur un point dounl unt uotablt partie , con.Hdtrable , les pr1Jonn1ers st ch1//rtnl par 
de , I' t 1 1nilliers Sts rcserues pa:Jser brusquement à al aqut 1 . • . . . 
sur un autre point, de façon à le prendre au ~n/111, pour co1nplét~r t:elte ac11on, vo1c1 que 
dipourvu... SUll)(lfl/ une in/orrna/1011 du correspondant de 

Hue.sen, ville marty~. pi/01111it par le.s bo111-
bard1mtnts,1naintes fois as·üégtt depuis lt dlbut 
de lu gu•rrt ciuilt 1Jpagnolt, dont /ts prtmiirts 
maistnr.s mêtnt avaient lit" plusie11r.s fois tlllt­
vits, se trouvait dans une /'fJSition asse; critique 
depui.l lts al/aquts de ~ ·pttrnbre dernier, au 
mt11nent où les Catalans /.1 prtssaitnl dt 1011/t.s 
parts, autant en uut de fa·,., diversion a11x opt!­
rations victorieuses dts na1ionaux dans les A5lll­
rits que pour soute11ir /t 1noral dt leur propre 
opinion publique, pa l'a111:of1Ct! de .succls Jur (e 

secteur. la ville n'avait paî Ill t1npor/lt i 111ais 
sa situation n'en de1neurt ·ait pas 111oin.s /or1 
pricairt. Elle liait rtliie Ou reste dJJ territoire 
national par une la11gue dt' terre d'une largeur 
d'un kilo1nitre el de111i. 

Da11.s ces t.·•nditions, unt diversion slraligiqut 
lies ripub/icains coulrt Huesca Of encore le 
long dt /'Ebre, dt faron d prendre à revtr.S lts 
force.s qui op~rent au Sud dt ce fleuve, vers la 
lfter, risquait d'avoir dts conslqutnce.s fatales 
pour les nalionau.t:. Cts 1ftrniers, en passant 
eux-mimes à l'allaqut, ont priveuu et tlanqtr. 

Les opirations se sont oplries en deux sous-
.sectturs: 

fo dans la zone 1no11tag11euse AU .VORO 
OUEST D'HIJESCA oil, enfre Bolea el Uer!a.10 
lc1n. dt positions, for1nidablemenl org •. u1i.\lt .s 

Reuter à SaragoJ.se, les nationaux 0111 trouer.si 
/'Ebre à Quinto, et avancent "avec une rapiditi 
ttonnante•, dit ce journaliste, vers le Nord-Est. 
C'est 1111 gigantesque 1nouvtn1enl en tenaille 
qui s'ébauche ainsi, d travers le Haut Aragon· 
Us troupes rtpublù:oine.( qui tléfendent le front 
1/'Huesca sont 1nenacies .sur leurs derrières. ltur 
rtrJroupe1ne11t d u11e t:inquantai11e de k1n. ~} l'Est 
d'Hues'-a, le long de la r1vièrt Cinca, sur dt for­
tes Politio11.s dont le pivot .serait à Barba.Siro, se 
trouve dt ce /ail co1npromis. 

• •• 
Salamanque, 24.- B.a.dto National 

annonce que les troupe• nation&l.ee 

ont traversé hier !'Ebre en plueleun 

points entre 8ara&'oa&e et Caape, •oua 
le !en de l'artillel'ie ennemie. Le gro• 

des ror~Dl nationalee a 

passage â Quinto : des 

Importants out également 
passai• à saat ago. 

effeotué le 

contin&'ents 

effectué le 

Les troupas nntionales ont atteint, 

sur la rive septentrionale de !'Ebre, 
depuis le dibut de la 9uerre t·ivile, 0111 é1e ·la localité de Bujaraloa et avancent 
en/iules ; /a bû.)t du dtp11rl de cette 111/at/llt> itail vers Lerida, en Catalogne. 
ù .Ayerbe. 

FRONT MAR!Tl/lfE 2~ au SUD-OUEST DE JIUl!".\.CA, 1ntre cetlt' 
ville el Almudebar, 11 lr.1vers la plaine ou Llano 
de Viol•da, où tt front 0 il! rompu igaltmmt Paria 24. A. \. - Les coulre-torpil­
sur unt longuwr de JO km. Le1 rouit uatio- l~urs d~ 2.500 ton. lndomptoble,lriom­
nale Huesca·S•ra!Jos.1t u tté dépe1ssée dé/d, dans pha11/ r. t Molin t les torpilleurs de 

1.300 tonnes Fougeux, Frondeur, Adroit, ce secteur où l'o//en j iVt conlinut. Ici, la base O t 
de dépar,' étai! à A/cala de Gurrea. Bourrasque, Orage et . . 11ragon Oil 

"Les "Frnnqubte•" ,·apporte le correspon- qu11t6 Brest pour part1crper au cou­
dant ùe Hava• procêd.-rcnt d'•bord à un in- 1 trôle on Mérliterranée. 
tense bombarde1nent J'artillerie, pui!'i une 

LB 19B anniverSâire dB la 
fondation du parti f ascistB 
-------:~-__ _,,, __ 

Nous sommes toujours les 
dit m:. Mussolini 

mêmes 

~bltiellles, que des restes très peu Deux nouveeux noms viennent de s'ajouter 
•t1.rt0u:z:. Ces trouvailles et la re· à la liste, déjà longue, des victimes causée• Rome 2' mars. - L'Italie tout en- :\1. Mussolini a prononcé l'allocution 

l<i1~Ution de la race humaine ~eront !a~lak a été le théâtre. tière ol le• colonies ont célébré hier le "1ivant~ u laut du a con e a· 

Lo11dres, .14. 
bre. 

Le clokal A11zeiger» estime que le 
gouvememe/I/ de Prague doit désarmai. 
crenoncer à la théorie insoutenable d 
l'Etat nolionol tchèque car 3 millions 
demi d'Allemands Sudèdes rée/am. 

On al/end avec une vive impatience les 
déclarations que fera cet après-midi /Il. 
Chamberloi11 aux Communes. L'opinion 
générale est que le Premier anglais COii· 

firmera /'intention de l'Anglele1re de 
secourir la Fro11ce au cos où elle serait 

/'ossura11ce légale de leur possession 11,;. 
c e11voltie '" JI est exlrèmemenl i11/éres-

tio11ale. • 
sont de 110/er à ce propos que les jour-
naux parlent d'une • invosio11 )) de la ViDIBntBS interpBllations 
France et non d'une • agr2ss1on • ; f h . 
celle dislinclio11 co11firme /'opi11ion gé11é-1 au PorlBmBn ongro1s 
raie que l'A11gleterre ne permeltra ja- Budapest, 23 mare. (A. A). - A la 
mais que Io Fronce subisse une d,·fo1te. Chambre. au cours des iaterpollations 

Pour ce qui es/ de /o TchécoJ!o, ;aquie AUr la politique é~rangèro, Io comte 
. , . /1 . 1.. George Szecheny1 reprncha au gou· 

M. Ch~"!~er/0111 ,ermt 0 usion a im- vernemeul de ne pas renseigner ~uf· 
poss1b1/ite pour toutes les pUt>sances de fisamment l'opiuion publique hoogroi· 
demeurer i11differe11tes ou cos ou, par se sur les que~tions de politique exté· 
suite d'une a/laque contre,ce pays, 111/er· rieurs et il regretta qu" n1 I~ ~adio ni 
viendrai/ /e c casus fœderis • qui lie /a la p•esse gouverne~entale n aient pas 
. , . · trou vil moyen de faire un seul geste 
/'ronce~/ I URSS. Toutefois N.C!wmber· 'de sympathie pour l'Autriche. 
/a111 èv1/ero soigneusement Ioule parole 

1 
_ [/ Ansr:hluss, dit-il, ne fut pas 

qui pourrait sembler u1œ menace «011/re r6aliH~ pat· des décisions prises libre­
l'Allemog11e. 'ment. L'Autriche fut occupée par une 

Lo siluolio11 en Europe est •m voie de arm~e. 

Jro11sformotio11 radicale.Les Anglais sont Le Présid. du Conseil \1.Daranyi ré­
convoincus qu'un nouvel èqnilibre rsl en pan.dit qu~ le gol!-vcrnement observa 

. . . . . . tou1011rs une alt1turte corl'espondant 
v01e de realtso/1on el, portant, ils a/ln- très exactemonl auir iul~rêls de la 
bue11t une impor/a11ce e11orme OUX COii· nation. 
verso/ions de R'1ne . . Suivant certains, 1 l'cnJact lïuterpellatio11 do M. Sze­
e/les pourroie11/ obou/1r ti un axe Rome- · chenyi, de l'extrême droite du parti • 
Londres qui serai! '' co111p/e111t·11t de gournr.iemeulal, on prole~la à plu­
/'oxe J?ome~B~rlin. sieurs rttpris~s et on interrompit par 

On prévoit en outre et !'ou eo11hai1e le~ ;.rï• ,de «Vive l'Allemagne amie!.». 
la constitution d'un bloc orient, l qui , L indJpeudant. Hugo Payar ID· 
groupant, de la Baltique à la Mer :foire, .orpellant ens1:11te de111,anda quelles 
les petites Républiques de la Ba tique ~ont leR. gan.utie.s de l mdépeudanca 

. . • hongro1s0 el 11 dit: 
la Polo&n? el la . Rou~ame, aurait - Nou <> assistâmes à la débâcle au· 
pour fooch?n de drvi~~r 1 E~rop" ceu· tr ichicnne et aujourd'hui la Tchéco· 
traie et occ1denlale.d avec l U. R . S . S. elovaqurn se sent meaacêe. 

• • L'orateur est interrompu en ce mo-
Berlin, 24. A. A. - Du correspondant ment par ces interjections provenant 

de l'Agena Hovas : du parti du gou•oruemenl · La Tchéco· 
011 estime ici que Io garantie de /'in· slovoquie doit trembler. 

tégrilé de la Tchécoslovaquie par /'Ali· Le président du Conseil répondit 
gleteru créerait un nouvel éléme11I de que l'ind~pendance de la Hongrie 
te11sio11 en Europe el Io déclaration de n'est nullement menacée, qu'elle esl 

garantie par les puissances amies et 
;If. Chamberlain d'aujourd'hui est al/en· p~r l'armée hongroise. 
due impatiemment. Les milieux politiques hongrois ob· 

t 
• sero~nt généralement une grande ré· PragUB PBUt trouvBr un BPPOID s.erve au oujet des quesl.ioas de la po-' B 1. f . !111que exMr1eure. Le fart que le gou· d BDfBDtB aVBC Br ID a - vernem~nt tut interpellé d'une !aç_on . k' ' aus.r vrolenle montre à qael pomt f1rmE M. Osus 1 l'oprnion est agitée par ces questions. 

, par les accidenta d'auto, dont la route i:le , '* 1 d 1 b 1 d P 

1 Plus lard. \'oici les faits : Lo taxi numéro {280•, con- 19e anniversaire de la fondation des !azzo \ enPz1a. 
1?11 problème d'licat ~~~.~:~/~~~~~\l~~~.1•t: ~~~.!'~a~~~aàte ~; Fasci. Les insignes du P.N.F. ont ~té C'est oujourd'ltui iour de ft!le et de Parie, 24. A. A. - Dans une Tint

1
er-

'• voiture chauffeur compris, venaient~· faire hisséeli sui· le balcon de Palazzo Ve· l . fV, . / pour view, M Osusky, ministre de la c ié-
11~~ Pose à l'égard de la civilisation ne haJte 'P.rolongée à l'un des easmos de nezia tandis que le•. Chemises Noires gloire pou~ es lltemises 01res e . coelovaquii. à Paris, déclara que 'rc!lé· 
"cQn~ un problème d'une impor- Mecidiyektiy. Ils étaient pleins ~·.bonne hu- entamaient leur p&lerina~e au mouu- le peuple itolten. JI Y 0 19 ans, les Fasci cosloraquie fil déjà de très imporlan-

HiXB d'étudiants à BEigrade 
~ •• ap11ale au point de vue des meur et s'abandonnaient à la 10'" ~·se sen- ment des morts faECisles. d·• combat ont été creés. les concessions à la minorité allemande '•a tir rouler à toute allure dans la fraicheur de • 
tro~ lllilmea de l'humanité.Comme l'aube. . d t 

1 
. Toute la presse a publié hiAr en Leur 11om constituait leur programme. et que dans aucun autre Etat les mino· 

(,te des coups de poing chai· Tout à coup, Hasan Ke'!'al vit eva~ m, p~emière pag.e l'adresse que le sPcré- Le peuple italien sait el le monde doit rités ne sont aussi bien traitée11 qu'en 11 ;f•s.1 le uom de l'outil) en Asie à un 1ourn•111,u1w aulr• voiture. Il n eut Dl t d p l 1 é à cotte oc ·a Tchêco1lovaquie. " d' · · • 1 temps de a. ire u ar 1 a anc e . . ",. : . · que nous so1n111es /ou;ours les 
'ln,. rique aussi bien qu'en Euro- la présence esprit 01 pout-etre 0 

• s1on. Les efforts accomphs iusqu 1m "avoir ' «La représentation allemande au par· 
.,.~eu 1 se demander .,· cette tu· freiner et s'élança en avant comme un bohde. 1 è d' .1 d ", • Cette seconde auto était conduite par M. Os- par le Parti y sont relevés ainsi que es m mes. , . . ,. lament tchécoslovaque, 1l·1, r,•pon 
1 c0 ~ été simultanée dans ces man Cemal, de la Société d'Eleclricité. Plus objectifs attemls. L'adresHe se \Mmine· Nous sommes Prèts a la po1x.MaJs s 1/ rigoureueemenl au chiffre de la popu· 
'iql lllrnents ou si elle a eu heu en maître de son sang-froid, M. Osman C~mai pat' l'assurance qu~ IPs nouvelles g6· le foui 11ous combattrons. Et si nous la lion de nationalité allemande enTché 

Pa endroit et fui eusuile répan- put dé,,er lé~èr~ment de ~a rout~ ce qm eut nération.s seront .drjlne.s de la ~auto co1nbotto11s, nous vo111cro11s pour Io coslovaquie. Prague peul trouver avec 

~~le rtou1 C' t , e par un côté! pour effet d attenuer la VJolence · u choc. ! •te fée d t Berl1'n un terra1'11 ,:1·ente11te, s1 toute· lllie . es ' u 'lais le wu abordeur, après lm avoir arra· tâche qui l l.eur a ~ con ' e con muer grondeur presente et future du peuple 
8 OQ r, la question du monogé· chÎi au passage son pare-boue el l'avoir en· la révo u ion. lois Berlin le désir. 

lia~ du polygénisme. Pour ce dommegé en plusieurs endroits. continua •a Au milieu de !'enthousiasme général italien ! D'autre part, ajouta 1-il, Hant ~onné 
1i'ne Cerne l'Amêrique Io problème course folle et alla heurter à cinquante-sept la position géographiquo de la fché· 
~~r:h Plus délicat. 'Si les outils ::i:\~•s.:u·1~~':.,~~~~ des arbres de la route t ge par /'adversaire des nouvelles ormes coslo•aquie, les gomernernents fr~u-
1l16Q elléen trouvés à Trenton Le chauf!eur n'eut, par un hasard réelle- LBS DVDOEIDED S d'ol/oques du siècle, en recourant à çais et anglais ne peuven~ p~e se tl"sm-

Ch 1nen1 réellement à celle pé· ment surprenant, que quelques . éra!lur!'s: " " des conceptions popeross1è; es. t éreuer de talles négoc1at1ons. 
l01e léenne il fai;dra raviser no~ Par contre los occupants du ta:u ont et• • pass t S1 /'e1mem1 doit venir de la mer, il L t' Il a d 

1.·t'.11ê~\~:e• a~ premier peuplement ~~:.i:;énàa~~el~·~~r~~f~.~j~~rr~é:u;.hi~~t qui SE ED faut chercher ti lui i11/erd1re /'011de BS par IS a Em n s 
{0% .. ue. Ce sont MM. Tahir et $•f1k, secrétalre de ré-

000 
omere ,'J/ doit vemr de Io /erre, 1/ fout d T h, 1 • 

~le~ e moustérienne (grolle du daction el photographe du• !an•. Leg autres 
11 

·our en une ville ! lui ba~rer le sol, s'il dot/ vemr du ciel i! B C BCOS OVOQUIB 
,,~fr~~~·~" !!Dordogne) ~stp~i~~ ~~·~~éJo~rnntalégalement partie du. personnel ~~~fgu;~~~~ e~i~e 'comme le commu-1fil11t /U1 contester la possession des o1rs:1 Berhn,24.-Le parti-social aHemand de 
Q"'6llt o. o o cor~espon . . C'est M. Osman Cemal qui av1~a Io poste nisle parisien "p/ulôl que de mvre Nous avbo11s vu, depuis la gl uerr~ g~nde. Reichenberg, l'un des pèl1ts partis 
'%11 à uue période glae1a1re. de ~endarmerie tout proehe. et aida à pro· ' ur1· "' raie com ie11 efficace est a priere e allemands de'fchécoslovaquia,s'est rfü· 
~' bes 1 t plue ~ s se Allemand mieux vaut mo. r rrc111ço1», · d'" · • h 1 ' l "II\e " 1umains ne aon digucr aux victimes les premier cours. d 1 ceux qui, <Stront empec er o guerre aout et a adhéré au parti de M. Hen· 
'111 ins 4U'aux périodes précéden- - · soi/ que 1'011 soit de l'avis 11 célè "e sous.marine, disent : 

\~, •• •lrum~nts sont alors pré· citude. Le cadavre était enterré selon /illérateur of/oman qui proclamait à _ veuillez m'a/laquer e11 surface! lein. 
"' ct t ,, Il 1 tôl de vivre dans la bas Le parll chrétien-social allemaud a , n,0. 6 grands éclate. Ce son un rite en pos1'tion généralement re· ',a e "Pu que . · Ceux qui soutiennent que la 'orme 

1"' • 1r · ·r mourir avec 11011 1' décid1\ de passer à l'oppositio: ; fO!l 
1 'o, 8• des racloirs et des poi.n· •1liée·, à c"'té de lui on plaçait de la sesse, Je pre,ere · de q11erre la plus coul'aqeu.<e ert la lu/le z · k 'I ~ a ' v ministre, M. ' a1ec , quittera le cabi-

10, o appelées pointes à ma tu, nourriture pour accomplir le voyage 11eur '".. d f" . 8 ou co11Jeou.poilri11e co11tre t'Jitri11e.n'o11t net le parti collaborera avec c~iui doa 
1bour nt sûrement été emman· dans l'autre monde, et des outil~ el Comme le consul e rollce " ar- pas tort. 011 o méme vu autrefois Io Sud' ètes, mais sang toutefois y dhé· 
~~lère dfe_venir des sagaies. Pour des armes. Les sépultares des Indiens ce/one vous ~tes tranquillement assis guerre entre deux nations etre décidée 
'1 'ni 01s l'homme utilise les peaux ronges d'Amérique rappel· dai:s un café: remerci~nl le ciel de n'a- par /e duel. individuel de deux com- rer. H 
'1~P11· lllaux, mais il n'en fabrique lent en toue points un tel rite. voir ne11 d espagnol . la mort ve11on.t mond-1•1ts rwoux. Oa souligne que le parli de eu· 

on d' Il t fo de vous Io v1c/1 •· •· le in compte maintenant 55 députAs et ~ Oellement des in1\ruments Grâce à de nombreuses découvertes 
1 

en oui peu aire /1 .1 · 11/ois aujourd'hui le cfli11risle en ta- devrait avoir la présidence do la Cham· 

Belgrade, 24. A.A.- L'agenco Ava· 
la comm~nique : 

Hier. i'l midi, devant l'Université, 
uno échauffourée se produisit entre 
deux groupes de dix à quinze étu­
diants, dont l'un composé de part;. 
sans de Ljotilch et l'autre d'élément 
do la gauche. 

Un éludiQut fut l~gèrement ble• 
Cet incident ne dura que quelqc 

miaules. 
Les étudiants se dispergèrenl avaul 

l'intervention de la police. 
La rai:;on do cet 111cirlenl réside 

da:.is l'intolérance de ces deux grou­
pes d'éluù1auls. 

Pas d'amnistie générolB -Ankara 23. (Du correspondant du ' . . . 
Ta11).-Cerlains 1ourn!lu" ava1.ent écrit 
qu'il l'occ<1~ion du 151eme anmversaire 
de la République, une certaine oaté­
gori~ de condamnés allaient bénéfi· 
ciPr de l'Rmnidlio gén6ralo. Un mem· 
brfl important du ministère de la Ju•· 
uca à qui je m'étais adressé pour 
contrôler la vurttcrlé de cette nouvelle, 
m'a dit : 

- Il u'a été question de rien de 
pueil au miuislèn. C'est d'ailleurs 
presque devenu une coutume que de 
pareilles rumeurs circulent à chaque 
auniversaire de la République. 

LB f ronc BSt mBnocé 1 1 faites en divers lieux de l'Europe, et me d'u11e lutle à loque e vous e es blier b/a11c, au visage •die qui· serait 
·~r, \Première lois aussi da na mime en Galilée, on a pu recou1tituer 1

1 
étranger.. . e as 0 écier peut-être impuissant à repousser !'of/a· 

1
1
1blllt UllJaine l'homme donne exactement les caractères rle la race JI est u_npossib/e de "·t P. !/pr que d'un esraim d'abeilles, èle11d ou 

161, Ure à e~s morts Gabril de humaine de cette période. Il en sera ·les. senllments humom aires e ceux sol sa/15 effort les hiros doués de la 
~êl\i~~ fondateur d~ l'archélo· question dans une prochain coaféren· I qw lancent des appeJ de, secours J" plus grande force physique et mor:.ile 

1' l Orique 1 't pu c Disons seulement pour aujour-

1

faveur des e11/anls, es ,emmes, es Le couteau contre Je couteau, la ba1on· 

Puis, 24. A.A.- M. Gigooux, prési-
7 a11/ que les moyens d ossur.; la 1 dent de la fédération du patronat pro· 
sécurité collectwe 11'auro11/ pas et~ trou- testa dans uae déclaration contre les 
vés que foire sinon se co11for111er aux dernièreij mi.sures financières du gou· 
conditions générales '? vernement el il affl!·ma que le franc 

1,'il ett .' dneb.e croy~t 1 ' d~h · ces homme~ étaient d'une blessès el des malades se trouvant dons ne/le co11tre /o buïowielle, l'aile contre 
1~o:~is1 es e\

1

~n u d:!:~!e 'endr~i~; appu~~!~~ très différente de celle des les villes ouvertes. Madis c'est se lro';l. l'aile, Je gaz contre Je gaz !Corps. co11/1e 
a pr 11 . h 1 1 per encore plus four ement que e . t 11 . contr• mtel/igencel 

euve de cette so t· ommes ac ue s. croire que l'on pourra paralyser l'usa· corps ou 111 e 1ge11ce e · 
(De !'• Ulus •) 

FATAY. éta• menacé par une nouvelle infhl­
tiou. 
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L;_\ f) 6: ,\ L I~ LD PHE55E TURQU DE CE MRTIB Comment se forme IE pErsonnBI de l'EnseignEmBnt 1 

Quelques he~res à l'Institut ''6azi'' LE MONDE DIPLOMATIQlJE lllrPPP8 do l'endroit pour lui rendre 
a f'tl'eu1· d'autrefois. 

L'échange d'agents Nous arnns annoncé notamment que ContrB IBs accidBnts 
pBut prÉvoir 

quB l'on . Il ne faut pa• oublier que le 1ou: 
r1sme P•t une brauche industrielle qui 
va de pair avec le ni•uü.J rl',; 0 nuo• 
général du pays. Propreté conlurl boP 
marche, ne doirenl pas êt;e le trui'I de 
mesurus prises au petil bonheur pour 
conteol~r les visiteurs maie plutôt 
constituer les qualités eRsenlielles del 
régions visitées par le touriste. C'est 
seulement alors que les autres partiel 
du pays - et en général tout le paY1 

-. pourront tirer avantajle des bie•~· 
faits du tourisme et atteindre à l'ai· 

avec Burgos la ù1rection du Commerce maritime 
Ankara, 2

3
. A.A- Conformément "st en train d'y conetruire un petit 

aux d~cisions prises lors de la rflu hr1se-lamPs pour les ,Yachts, cotrAs, el 
nion d'Ankara du Conseil pern aneut embarcations d? plaisance; Le gou· 
de l'EntPnte Balkanique, il a ~tô con·' '"ru3ment e~v1.sagera 1t d augmentsr 
veun dV• c :\1. de Prat délégué du gou · par un r"ppo. t import~nt, les fond• 
vernemeut du génér~I Franco d'échan alfMMs à ce~te entreprise, de faço~ à 
ger entre les deux gouvernem'ents des tli iger uno vN·itable J~tée de taille 1~· 
agents devant gérer les affaires éco· posante qm protégerait Ioule la baJB 

Une organisation complète. - Théorie 
pratique. - Des chiffres éloquents 

et encourageants 

et Particulièren1ent affectif par /'accident 
d'hier à NJs/ak, qui le prive dt collabo­
rateurs directs, ftf. Alune/ E1nin Ya/man 
icril dans le '' Tan ": 

<,:a ~amba est un bourg de_ 7.200ha·1 trouve un salon moderne pour l'édu· 
bita 11, qui a 3 ~coles pr11na1res cation physique, un stade pour jeux · • 

1 1 . <'ontre les vagues du lar&e· 
nomiques, commerc1a es et consu aires Le «D~ •iz Külübü• dont le dévelop-

... Nons disons un c accident •· Eo 
réalité, le mot est impropre quand on 
cons!d~re que les faits douloureux de 
ce geu!'e se produisent quotidienne· 
meut sur la route de Maslak. Un "ac­
cident •c'est un événement que l'on 
1.e peut prévoir, ni pr;~enir et auquel 
partant il n'y a pas de remède. 

L'étô dern1or des parenl• d~s .élè- el sports contenant les appareils les 
ves qui les frolquentent nous d1sa1ent, plus modernes. Ambassade de France pement a ét~ aussi réjouis1anl que 

sauce. 
écrit un r~dacteur de l'Ulus : 1 La salle des' conférences peut con· 

-Si nous avion• une école moy•nne, tenir mille personnes ; elle esl très 
nos e1 fants au lieu de perdre chaque bien aménagée. 

A l'occaHion de l'inauguration des 
salons de la nouvelle ambassade à 
Ankara S. E xc. l'ambassadeur d1• 
France et Mme Heni·i Ponsot ont don­
né un grand bal costumé qui fJt l'un 
des événements les plus marquants de 
la saison moudaine. 

jour 4 hPure" pour aller par train à 
Sam un ura1 11 consacré ce temps 
prl'cieux à leurs études. 

Or, com biei:: de boui gs de 7 .200 ha· 
bitants et plus dont les enfants sont 
ou pn•és de l'enseignem~nt moyen 
ou conli~s aux amis se trouvant dans 
des vil E p l rnt une école moyen· 
ne, sans compter ceux qui ont les 
moyens de le' mettre internes? Nous 
... avons accueillir les dit ,désirs des pa· 
rents amsi que tout ce riui a trait à 
l's11'eiguemenl primaire supériaur 
avec d'autant plus de •at1sfaction qu'ils 
sonl l'expression de l'intérêt que l'on 
porte de plua ~n plus à l'instruc\ion. 

lllais si l'on ne peut conveuable­
meut as urer les besoins 1 n ce qui 
concerne l'enseignemont primaire mo­
yeu et supél'ieur CPd est dû en pre· 
mier lieu à l'insuff1•ance des ca1J1·es 
du personnel de l'enseignement. Puis­
qu'il en est ainsi il. quoi bon expfi. 
quer les autros motifs tels que le m••D· 
que d'immeuble" pour école8,les née· s­
s1t~" budg< t.ures, que sais-je encore! 

Si on su pp< ime certai11es masures 
provisoires prises parce que l'o!l y a 
été obligé pour remplir autant qne 
pos•ible le cadre des professeurs de 
l'en .. 01gnemenl moyeu, on aura aussi· 
lôt be,oin de 1 000 professeurs. 

C'est justement à combler ce vide 
que travaille à Ankara le Gazi Terbiye 
Enslilüsü (Institut Gazi.) 

• • • Nous avons visité 
buat à l'autre. Toul y 
et en ,,-jre. 

l'Institut d'un 
est lrès propre 

Coni_1e les jeudis dans l'après-midi 
les élèves s'absentent pour aller faire 
des exercices militaires dan• leurs ba· 
taillons respectifs, nous avons vu là 
l'Institut les él:lves qui o::it terminé 
leur instruction militaire el les jeunes 
filles suivanlles coura . 

Parmi les invités, les membre• du 
Gouvernement turc, M. Rü~tü Ara•, 
ministre des Affaires étrangères, le~ 
hauts fonctionnaires du ministèrn. 
Tous les chefs de mission diplom·1ti· 
que accrédités à Ankara, ainsi que les 
attachés militaires ont priH part à cet· 
le fête qui réunissait l'élite de la socié· 
té. 

A l'Institut Ioule forme d'applica­
tion a son importance. Noue ne som­
mes plus à l'époque où l'on po11vail se 
contenter seulement de la leçon du A minuit eul lieu la préseutatio1 
professeur. pnr S. Exc. Mme Ponsot de l'hi<toin 

Nous sommes entrés dans une salle du costume fra•1ça1s du XIe •iècle à 
d!inommée «séminaire de littérature•. Lanvin 1938 ain;i que le dMilé lie• 
On y remarque des bancs, des biblio- personnages his·oriques compos.\ pal' 
thèques, etc. le8 indtés dont l'apparition était sa· 

- Les élèves sont ici , nous expli- luée par un héraut d'armes et par les 
que-t-on, dans un laboratoire de lilté· applaudissements de l'assistance. L" 
rature, pour ainsi dire. C'est ici qu'ils fête, qui se prolongea jusqu'au mat111, 
lisent les ouvrages lillérairea, qu'ils fut une manife8talion très anim~e de 
les analysent el qu'ils se livrent ensui· sympathie fra11co-turque. 
te à des études. L'ambassadeur et Mme Ponsot ont 

- Quels sont les ouvrages que les offert également à celte occasion une 
élèves hsent î série de déjeuners auxquels a•sis-

- Voici les fiches de retour qui 1 laient entre autres personnalité", Io 
vous en donneront une idée. Présider:! du Conseil et Mme Celâl 

Nous prenons deux au hasard. Un Bayar, le minisLre des Affaire>. Etran 
des élèves avait lu 37 bouqnins et un gères Rü~tû Ara•, \'Ambassadeur 
autre 42 de divers au:eurs. d'Angleterre, Si1· Percy Lorai1w, Io 

- Quel esl le nombre des élèves Ministre de la Justice el \{rue 8arn· 
formés par l'Institut? coglu,le ministre de l'Intérieur et ~Ime 

rapide compte construire également 
.î Fenerb·1hçe un immeuble aménagé 
<le façon très moderne, à l'usaae de 
""3 membre•, indépendamment des 
d1fférenlP' in.iallatioos pour les Mports 
nauliqu ' qui sei·a•ent créées dans la 
bai~. 

On •ait onfin que M. Prost eel l'au· 
trur d'un plan partiel d'aménagement 
et de rleveloppemenl de FenerbahQe 
·!0.,1. l'ex~cutto" achèvera de !faire de 
,.,., heu x un oa,is de fraîcheur el de 

Dès que c..rtaines cau•cs d'accident 
se répèt~ut, le dé1,artbment responsa· 
ble se met à l'œ11 Te el onquêlP. Il 
trouve le factour déterminant d'une 
~érie d'accidents et. l'ayant identifié, 
le fait disparaître. 

aiue gaîté. 

Il y a beau temps que les accidents 
sur la routo da Maslak auraient dû 
éveiller l'atteI?tion de la. Municipalité 
d'Istanbul et. l'h~citer à prendre des 

LES A.BTS 1~esures défm11lves. Mais à quoi bon 

. Après d'être entendu sur ces pri~· 
c1pes fondameutaux, il faut rôparllC 
1e.; touri.;tes d'après le genre dt 
\'Oyage qu'ils font et songer aux !Ile° 
sures devant répondre aux besoins de 
chacune de ces catégories. 

LB danger dB guerrB 
Aprl.s avoir procidl à un txamen 9r 

niral des grands faits de la politique tli~ 
ropéenne , ,t/. Asùn Us conclut danJ 1' 
«1. Kuru11 • : 

C 
s1, après chaque nouvel accident u11e 

Le oncert de Mlle d'Albore à. fois l'émotion géuérale atténuée 00 Il n'est pas dit que les uégociatio~1 

la "Dante Alighieri" oublie le devoir qui consiste à luiter ~11 cours onl nécessairement pour b
01 

t 1 d' 1 Plabl1ssement et la consolidatiou dd 
:\!lie Lil '\ d'A b~r~ a l~légi·aph·,·e· à con re es caus~s arcidents. 1 L 1 .. 1 

Q c a paix. a guerre préoccupe p " 
la prols1dence d 'a Dante Alighieri Il Y a deux poi11ts sur lesquels il que_ la paix les diplomateil qui 8•eo· 
iour annoncr•r <.JU• d~s engagemgnts convient de s'arrêter. D'abord, !a rou· Lretiennent dans leurs chambrel 
mprévu• t'obli"" ,11 à reculer d'un to est trop étroite ; ensuite les arbres clo . 

1 
b ses ... 

iour sa venue à Istanbul. Le Concert, qm a ordent sont trop épais. Au Mais si la voix du canon rstentileo 
q.ie uou.; a vous annoncé, dE• celle temps des voimres à traction anim'lle, un coin du moude,qui sera en mesur' 
enune te violoniste aura donc lieu c .. ux qm ont planté ces al'bres out pu d'arrêter et de circonscrire l'inceo· 

mardi 29 crt. à 18 h. 30. à la « Uasa faire œuvre pie. Mais aujourd'hui en di•· '? 
l'ftal•a » cc siècle de la vitesse, la présence de -"!!:!!!!!'!!!!!'!!!!!'!!!!!'!!!!!'!!!!!'!!!!!'!!!!!'!!!!!'!!!!!'!!!!!!!!!!'! 

'111e Lilia d'A\bore virtuose dis· c"" larges Irones de pari el d'autre - ~· 
tingu~e de l'archet' qui a déjà u'nne voie étroite constitue à elle seu L.A. PB'I!.~ 
à sn 1 actif une riche crili· le une cause d'accidents. 

f b "Ark1"tekt" 
qu~ arnra le pour les preuves de son 11 ne peut y avoir que deux ~olu-
a"I qu'elle a donnée~ tant en Italie t10n~: soit arracher ces arbres, ce qui ~fous venons de recevoir le derniB'. 
qu'111 d'autres pays les plus variés, a s~ra1t réellement dommage d'ailleurs, nu.méro de la magnifique revue d'sr 
fait •e• éludes de musique à Rome, ~oit encore dédoubler la chaussée et ch1t0cture et d'urbanisme Arkiftt' 

up1 ès <les Maeotri Mich•li et Aldo y établir le sens unique aux eudroits Nous relevons au sommaire : 
p, ri111 et fi',,st perfectionnée en Alle· où le trafic est particulièrement in· . l"é 1 d K J Fi h La nouvelle direction aénérale des JSl 
1111gne, a co e e ar esc . r••11se. no'loles !' Ankara par le p';.0 r. Sedat J;:id~ 

La r 1 ~ ùlat.ou qui précède parnu Le second point esl le suivant ; la a Fmre d'Izmir 1937 par l'Ing. 31uv 
nou• ~1 le d 'Al bore nous donne la f,·~quence db.; accidents ne diminuera mer Tansu. ..t1 
rertitude que nous pourrons assister p·1s, elle ira s'arcroissant au contrai· Concours .. Pour un immeuble de r•PJl'!j 
11•a 1Ji 1•rochai11 ù un événe1nenl arlieti· tanl qu 1' 1· · d pour ln •ociet6 .de la protection des euf•" re e app 1cat1ou 0b règle· . Ier pnx (proiet exécuté) par l'Arcll· ~ 
qu~ <'Ommo il noa" arrive rarement d'en mente municipaux sera subordunnée dm llorta~ 

Comme nous apf r chon< de la fin 
de l'ann~e sco1aire (•t afin de connaître 
quels sont les nouveaux élAment> 
qui feront partie des cadres du per· 
sonne! de l'ense1gncmenl econdaire 
dès le prochain cycle -colaire nous 

a•:iir. C'e l di1e que l'iutérêl sus· seuleme1!I à 'a violence el à la sévé· • lor prix (projet non exécuté) par i'.
1 

ci lti par l'annonce de ce con ce ri esl plei· rité des sanctions municipales. On ne i;levki Balmumcu. ' 
· li"n1e11t 1'us11·f1é.Nous som111es hnureux t 1· tt h Autr~s projets par les aroo. Behcet •

1 
· LE VILAYET v • ~ peu pas pra 1quemsnl a ac er un zamettin Dogu. 

d'fl11 do11ner ci-buq le wog1·~mme: contrùlenr à chaque auto. Et Fi lr.s L'Activité de construction à l'étranirer·~ 

- Voici quelques chiffres: lS en ~ükrü Kaya, le député et Mme Falih 
1927, 27 011 1928,9 en 1930, 24 en 1931, Rifki Atay, le Directeur du Protocole. 
47 en 1932, 47 en 1933, 70 en 1934, le Directeur Général de !'Agence d'A-
10G en 1935 el 165 en 1937. natolie et Mme Menemencioglu etc., 

Il y a cette année 252 élèves à l'Ins- etc. 
titut. S'Hs obtiennent tous leurs di· 
plôme~ les cadres de l'enseignement 
s'accroîtront d'un nombre équivalent 

avons visité l'Institut Gazi. 
• •• 

Cette école destinée à former des 
profes-eur, pour Ifs écoles moy~nues 
a été ouverte 1. Konya en 1926 27 avec 
un cadre re treint. A cette époque 16 
élèves seulement fr que.niai nt ia sec­
tion de litlérature;la durée des classe• 
élail de 2 ans. 

• En 1927 28 l'école fut transférée à 
A11karn. Le ea.Jres onl t tllargis. On 
a crM une HPC\1011 de p~dJgog<e. Le 
nombre des é1ève; s'est élAvé à 45 
En juin 1928 I' colo faisait ét,\I de ses 
15 prnm1H diptùmtls. 

Eu 1929·30 l'école normale pour 
l'!ld11ca11on secondaire prit en se truns· 
férant à son bâtiment actuel le nom 
d'Io titut Gazi et fut M1gée en iust1-
lulion de spécinl18ation de lère chs,;e. 

Voici quelle• sont le org """ation• 
dont ~lie ost act1rnllmnent dot-'e: 

1- Section de pf\clagngie dont les 
diµlôm s devienuent inRpPcteurs de 
l'enHe1gnement p 1ma1re el prof~sseurs 
d'écoles prima1re8. 

2.- Section de httéraluro dont les 
diplôm s sont p r la •otte des profes· 
eeurH de turc, d'histoirP, de gtlog1"1.­
phie dane les école• :uoyenue, et : s 
écoles profeesionn lies ~econdaires. 

3- s~ction des sciences dont les 
diplômés prennent le rang de pro· 
fesseurs de sciences, de math~mati· 
ques, de biologie dans les écoles 
moyennes et les écoles seconrlaires 
professionnelles. 

4. - Section de des•in et d 'ouvra­
ges dont les diplômés enseignent le 
des•m, les travaux manuels et la calli 
graphie, dans les lycéeP, 1 s écoles 
moyennes, les écoles normal~s et les 
écoles secourtairns profei;;qionnP· .:, 

d'élémQnla nouveaux. 
Tant que l'Institut Gazi travaillera 

dA la sorte, tous les bourgs, à l'instar 
de celui de Çar,amba, auront en peu 
de temps l'école moyenne 1tonl ils ont 
btlsoin. Le temps est notre concurrent 
le plus coriace, mais aussi notre plus 
grand stimulant. ----
~e Roman d'amour 

d'unB 6randE RBinB 
La cour que les deux princes se mirent à 

faire à la Reine, fut une suite d'alternances 
comiques. _\yant fait une pénible traversée 
à cau!-Je de la templ'te, les deux frères per· 
dirt•nt tous leurs effets. C'est donc sans 
garde-rode qu'il:i durent se présenter au 
Palais. lleureusement qu'Albert fut pourvu 
d'un unifor1nc d'ofCicier anglais et Ernest 
d'une belle redingote très •conservatrice.11. 
l\\is en présence de laReine, celle-ci fut quel­

l!Ue peu cll>pitée par la mine abattue et timide 
de :oies deux arrière-cousu1s surtout celle 
d'.\lb~rt, sur qui s'était porté le choix du 
.l-Iinistre Melbourne. 

Aprè!i les présentations d'usage, Victoria 
s'umJoaa fort de l'air contrit des deux prin­
ces. Elle prit un air exccsaivement sévère, 
les ino:. 1~ de questions et ne cessa de 
leur jetl des regards scrutateurs, ce qui 
accrut encore l~ur timidité. 

Ile no savaient que dire ni que faire car 
tout cela leur paraissait comme une' corn· 
pétition. Ils [aisaient des efforts inouïs pour 
arriver à co1nprendre sur qui se jetterait le 
dévolu de la belle per.onoe qui portait sur 
•a charmante tête la plus désirable des 
couronne~ du inonde. 

La jeune !ille Re !aisait fort de ne trahir 
aucun de ~es &Pnt1ments. 

(à ouivre) 
La Reine Victoria ANNA NEAGLE 
Le Priuee Albert ADOLF WOHLBRUCK 
Le Prin.,, Er.test W lLTER RILLA 

MartinBlli au ThÉâtre M8tro­
politain de HBw-York 

Le respect au drapeau 
Il est assez fréquent que nos cou-

leurs nationales soient exposées à des 
gestes qui, pour ôtre dus à l'ig11ornnce 
plutôt qu'à la malvelllance, n'en 1·e· 
vêtent pas moin• te caractère de vé· 
ritables. attentats au prestige national 
•ym bohsé pat• le drapeau. Les lois dP 
la République pun1s.>ent ces aclos 
avec toute la juste sévérité qu'iis com 
portent. Toutefois, étant 1lon•1é 
qu'il vaut toujours infiniment mieu.· 
prévenir que châtier, le gouvernPment 
a décid~ d'organiser des conf 'rt'nc~s 
dans tout le pays en vuo d'~clairnr 
les citoyens sur lu ro''iJCCt qu'ils doi­
vont au glorieux emblème pour !a 
défense duquel tant de nos frères ont 
ver•é, sur le camp de bataille, leur 
sang g~néreux. 

D'après une circulaire du ministèr~ 
dA l'lnt1\rieur, c'osl aux H~lk~v!Pri et 
aux écoles qu'il co11vie11dr.1 d'<·11trn· 
prendre cette œuvre d'éducation et 
de l'étendre jusqu'aux village". Los 
v1layets dirigeront ces efforts en •'a<l­
joignant,dans ce but.des personurs dé· 
signées à cet effet autant par leur col· 
ture que par leur patriotisme. 

Les fondations pieuses 
des non-musulmans 

Uadministration de l'Evkaf, après 
avoir réglé l'exploitation des fonda­
tions pieuses musulmanes s'emploie 
actuellement à dl•signer de~ g~rants 
pour les fondatious pieuses apparte­
nant aux communautés non-musul· 
manes. Avant l'entrée en vigueur de la 
nouvolle loi régis~ant cette catrgorie 
de brnns, ceux-ci étaient gérés par de• 

1) Vitali U. B. - Ciaccona rllglements ne sont appliqués que Un ancien architecte turc: Herzarfco 
2J Tartini s 1 · 1 · (Il souq les yeux de• ag•nts de l'o d met.p~r l'Arcb. Kemal Altan. . ,, - uona a "' JO mmort ·' 0 r M, Btbhographie : Agenda Dunod Bii11Jll .. 

/ri/Io d<I diavolo) - Lar- nous en snons toujool'S au même 1938, Béton armé 1938· 
ghetto-Allegro energico point. Signa1on• que cette publicalioil I· 
- Grave- Atlegro assai Ce qu'il faut, pour règler enfm les en vent& partout. Prix : 1 Llq. 

- Suonata i11 sol maggiore. problàmes de la circulation à hl anbul 
ai allegro con spirito c'est la collaboration du public tout Feu notre oollègua Tablt 

;1) :'\lozart 

b) allegretto. eutier avec les représeutanls de l'or- Ji 
)!ozart-Kreisler - Rondo. dre en vue d'assurer le respect des rè· :<!~us an.noaçons d'autre part 1; 
41 Piuetti Tre canli: glementij établis. tragiques c1rconslances dane leequel I. 

- alfettuoso notre. co11frère et ami, M. Tabif fi 
- quasi gl'llve e COlll· Pour dB'VBloppBr IE tour1"smB cr6ta1re de réduction du Tan, a 1roO,i 

rnoso. la mo~t au ?Our~ d'unu excursioI1 ~ 
- appnsionato. M. Nadir .Vadi publie danJ le •Cumhu- auto .. • 1 nvait quitté la rédactioc! dl 

5) Rolla (Pa•qualini) - Ro11do alla polacca riyet• el la •République• quelques re- travail achevé et, en compagnie r 
S .1n1n· rtini Canlo a1noroso. fl~xions pleines de bon ~·ens : quelqu~s camarades, photograph

86 
, 

Paganini LA Campanella. Il f t compoo1teurs, avait voulu jouir ,dB 
au , en premier lieu - comme fraîcheur de l'air du matin. D' 

Au 1•1ano d'accompaguemeat, le Mo &Il toute chose, d'ailleurs - ne pas F~u Tahi~ n'était âgé que de 94 :Il' 
ro·1nu ~t apprf.cié Carlo d'Alpino Ca· perdre de vue les particularités du Mané de1;1uis un an à peine. il • 
poc Ili. pays. Une imitation aveugle ne peut s ur le pomt de devenir père. . 1 

A l'Union Française donner rien de bou. Il ue fant Le défunt avait Jait ses étude' ' 
D1mun1 he P oc•han1, 27 mare, à 15 rias croire que la mondo affluera dans Lycée il'Istanbul et était licencié d 

h .. repr~'"''tation de e pays si nous installons des hôtels dr?it .. Pendant_ la durée de ses él~~ 
Nailre Bolbec el son mari comme des Palais et des casinoJ com· à 1 Uu1vers1té, il avait exercé d0 ri 

-d 
3 

G mo celui de ~toute-Carlo. li serait qu<•l9ue temps le professoral el B 
oo:n • ·e on actes de eorges Berr 'bl d" et Lou 

8 
V rn"uil. 1:nposs1 e, assurnr, par ces moyens, ~nseigué au Lyc~e de KabalB~. 

Prix de" billet• : Plrs. 100 et 50. 1 arnvée d u11 seul touriste dans le etu1t offic•er de réserve d'artiJlBfl ,i 
pays. Nous en avon~ fait l'expérience. Notre collè · b r~ tr 

Le .iubilé de Na.id Quille a été I'utilit6 8u Casino cte y 1·1. · .. gue avait colla o ,P _ • Yed~ Gnu», a~ «Karagôz» el à t' 
!.• 35èmo an ·e de carriàN du grand diz si ce n'es~. de dépouill.er des quoi· r1ka1uro, dont 11 avait été le gll 
aclenr µop .. la.rn Na~1d a tlé célébrée ques sous qu ils possédaient certains responsable. Dans la presse 41/ 
nHr11l pnr le< soin• de la Municipalité habitants d'Istaubul, amateurs de la dienne, 11 avait travaillé au .vafl 1 1~ 
d'l"t.rnbul de façon particulièrement roulette? Il Y a une foule d'établis- «Son Saat • et au «Son l'~ 
brillante. La s die du Théâtre Fran· eem~nls capables de répondre aux Depuis 2 ans, il remplissait avec 11 ~ ç~is où ont heu les représent•tions de besoms des ama_teurs de luxe, de jeux cou.p de conscience professionne.1_. 
ln 'Pction de comédie Ju théâtre de 01 de danse. Qui donc s'aviserait de délicates fonctions de secrétaw 
la Villo était pleine bien avant l'heure venir ici alor• qu'il y a, de par le rédaction du •Tan». J 
du spectacle. Parmi l'auditoire, ou're- monde, ces établissements à la renom· C'est là une perte qui frappe /Ï. 
marquait le •ali et Pr.lsidont de' la mée universelle? loureusem.ent le monde de fa P e 
Municipalité, M. Muhittin Ustündag, D'autre part, il uous faut sa•oir con· turque qm partage le deuil des 
•e adjoints, les rPJH~sentauts du parti cilier les affaires du tourisme avec chlla du défunt. 

t les personnalité' connues de la nos propres besoin•. I 
v,i~us une allucution trè~ remarquée pr~~·~t;~i~u~~~ i1111~1e;:ufr~~~=~ ;~u~ L'BOSBÏODBmBDf dB l'itBlil 
notrn coliègue M. Sel ami Izzet Sectes tle

1
.
0
s
0

b. esoins de notre propre popula· à SE'Vt'llB 
<'01ise1ller municipal et critique théâ~ 
Ual de l'« Ak~am •, a exposé les Lorsque nous disons qu'il est né· --- 1 · 

5. - Section d'éducation phy •111e 
dont les diplômés sont de droit pro· 
fesseurs d'éducation physique ut diri· 
genl les organi.u110·1s Hporllr 'da11s 1 

les lycéeP. les écoles 11ù1 males,les éco- / 
les moyennes et les écolos seco11da1· 1 • • 
ree professionnelles. Washlllgton, 23.-Le président Roo· 

•comités. Actuellement, 011 oltend aux 
fondations pieuses non-muHulmaIH s 
13 système du gé1 aut unique adopt<l 
pour les biens musulmans. Dans ce 
but on enregistre les candidats qui 
~'offrent Ppontanénienl ou qui sont 
désignés par les conu11u11auté• aux· 
quelles ils appartiennent et l'admiui•· 
tralion de l'Evkaf fait son choix. 

rai ons pou.- lesquel es la fête avait cessau·e de construire des routes 80li· Sévill'· '>S L elll8V, é · 'è d t' l'x '• ~ .-- e gouçern , 1 
te org rni ée, et la carr1 re du eym· es e r.gu 1.res, nou.s songe'!ns beau· Bur~os a conslitu~ une chaire '~11' 

• sevelt a .1 lre.-é au ténor italien Mar· 
Le bâtiment de '1•Înstitut qu; a coû· t111elh une iellre de félicitations con· 

té 1.746 000 livres , et l'une de• plus çue da11a les terme• les plus cordiaux 
belle~ coutruction de 11 TurquiP. à l'occa.1011 de la fête qui a été orga· 

li y a des laboratoirES stlparh pour nisée pour célébrPr cR 25 ans de sé· 
les leçons de phyoique, de chin ie et jour 1m11tenompu au Théâtre Métro· 
de biologie, et des cla•sei ,péci les po!itain de '."ew-York. 
pour la pédagogie, la philu.;opltie et 
la musique. 

L'école possède 0110 collection de 
films que l'on emploio pour illustrer 
diverses te,ons. De plus elle a les 
instruments né~ebsa1re• pour ceux 
qui se livrent à des études scieulifi· 
ques ou techuique•. 

Sept mille vo1umes garnissent la 
bibliothèque de l'école.Par aill~urs,les 
élèves utilisent l'imprimerie de l'école 
pour les notes qu'ils prennent. 

L'école pos ède les sections suiran· 
les: 

1. - Classe de dessin. 
2. - Atelier rle ferronnerie. 
3. - Atelier de modelage. 
<i. - Atelier de biologie. 
5. - Atel~er de travaux techniques. 
6. - Ateher pour ta confection de 

papiers el de carions. 
7. - Atelier d'ébénisterie. 
S. - Diverses chambres servant de 

dévôl11 pour les ateliers. 
A coté de l'immeubl6 de l'école se 

Serenu111Pule <'Orne \ isse, muuila 
dei conforti di N. S. Religione si è 
spenta 1eri la carn esistenza di 

VITTORIA PDHMD 
Adtlolorati <im1 ne danno il triste 

annuucio le •orelle Carolina e Emilia 
Parma.' la cognata Margher1ta vedova 
Antonio Parma coi figl1, i nipoti Ami· 
rali e Guerbois ed i pareuti tutti. 

I fucerah a•ranno luogo venerdi, 
25 marzo, ail ore 11, nella Chiesa Pa· 
rorrhiale di Notre-Dame de Lourdes, 
a Bomonli (~i~li). 

Un DE PROFUNDIS 
Istanbul, li 24 marzo 1938. 

Serve la presente di partecipaziooe 
persona le. 

Pompe funebri D. DANDORIA 

. Il reste à procéder à cette désigna· 
Iton pour les propriétés les plu• im· 
portantes des non-musulmans uotam· 
ment pour les foodat1oos pieuses dont 
les revenus alime:itent les hôpa;iux 
et pour c&lles qui dépendent de l'égLse 
orthodoxe " Panaghia ». Le «Haber> 
est informé que les candidats qui ont 
les plus de chances d'être d~s1gnés 
sonl respectivemont 1\11\I. Lazari K1rk­

oat.h1que artiste dont on fêtait le ju- coup ~lus à nos camions qu aux au· j gu" italienne à l'Université de• t~ 
bit~. . . . . . lomob1lcs portant des plaques étran· po.ur remplacer celle de laugue JI 
. 1 u1•,la lloupe du Théâlle la Ville a gèrns. ça1•e qui existait précédemme1J1-,11 

JOU. 1 .xcellente ~oméd1e nationale Nous voulons des plages modernes, a confié l'enseignement au pro/a 
•, Bn: Kavuk Devnld1. • La troupe mais surtout pour notre santé à nous. 1 Antonio Fantucci. 
d uperetles populaire a présenté en­

Qüojtlu el Théofilaktos. 
Les gérants convaincus 

itligé l~ura charge'> seront 
d 'Llvoir n~­
relevés de 

•uite « Pipitcha '" 
Enfin Na~id lui-même a joué avec 

•es camarades une charmante comé­
die en deux actes • Haçik ile Sürpik» 
où triomphent Res dons d'imitateur. 

Au nom du Halkevi le journaliste 
Nu~ret Safa Co~kun a remis à l'artiste, 
à l'issue du spectacle, une palme et 
une 'lettre d~ félicitations. 1,,urs fonctions. 

LA MUNICIPALITE La scène 8'~mplit alors de fleurs el 
do dons offe1 ts par se.s admirateurs à 
Na~id qui fut, est·il besoin de le dire, L'avenir de Fenerbahçe 
profondément ému. 

Jusqu'à la guerre génér le Fcner-
bahçe, avec aes ombrages •or~iontant LES CONl'EBBli'CBS 
sa langue de terro qui s'ava11ce, e11trn Au Balkevi de Beyoglu 
la Marmara et la pilloreHJuo baie de 
Moda, était l'un de• lioux <.le vill~gh· Le samedi 26 cri. à 21) h. 30, le di· 
ture. el do promenade les plus ap- recteur du Conservatoire, M. Yusuf 
préctés de notre ville. Pui, aprè" l'oP.· Z1ya Dem1rc1, fera une conférence au 
cupatton élrangèra et l'étnblissemeul siège de Beyop;lu du Parli, rue Nuru­
d'une base aéri~nne augla1se rn cet ziya, sur 
en~roit, - ce qui eu~ pour effet d'en les c/1ansons populaires el leur musique 
éloigner les excurs1onnistes - ces On fera entendre également quel· 

1 heux, pourtant charmants, onl s.ubi ques disques de gramophone. 
un aban.do.J compl.et. Il a été décidé, La co11féronc,i sera suivie d'une re-

l on le ,1&1t, de profiter des beautés na· I présentation théltrale. 

~ 

cl"~· Le • déménagement de la Bonrae d'Istanbul, au aen• uttér•1 ~ 
a commencé. On volt sur notre cliché les grands camion• qui D 

le moblller de la Bourse qui doit •tre tranaport6 à Ankara 
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CONTE DU BEYOGLU 

KIKI 
-

Par Pie1 re VILLETARD. 

Seize ans, co Kiki, de petits yeux 

b
secs, des yeu ~ en trous de vrille et 

Ordés de ro>e, une bonne paire d'o· 
rfeilles un peu décollées et la souplesse 
él.ine de cf• chats sauvages qu 'on 

vo11 rôder le soir dans les terrains 
vagues. Il a plongé ~a brosse dal!s le 
Pot à eau et, par coquetterie, aplatit sa 
lllèche, une mèche grasse et soyeuse, 
couleur de mctïs. 

- Tiens, s'ûtoune la mère, il a fait 
•on lit. 

Il a fait mi ux encore, le sacré Kiki. 
C'est lut qui , ce matin, allume le four­
reau, met les bols sm· la table et cire 
es chaussurPi, tout cela sans bruit, 
tout naturell~ment. C'est aujourd'hui 
la !oiro sur le pré Chamblin. Kiki paye 
•n sagesse l'ültente du plai~ir. 

•Qu'il est doux ! pense mère-grand, 
doux et raiso ,rnable ! Et voici qu'il 
devient un joli garçou !• 
. Elle tire de sa jupe une pièce de 

cinq francs que Kiki empoch& sans 
0,uvrir la bou ·he. Mais, à peine l'enfant 
8 est-il éloigni! que sa fille s'approche 
d'elle, un peu rncillante. Rose Foulard 
est blême et ha lèvre tremble. 

- Ah! ma pauvre maman, j'ai les 
•angs tournés . C'est par la boulan · 
gère que je viens d'apprendre ... 

1 Elle parle tout bas à cause des en­
~nts qui bavardent gaîment dans la 
~1èce voisine. A quoi bon leur gâ\er ce 
eau jour de fête par le récit du drame 

<tue Mme Ouriel contait aqx clients 
en servant son pain ? Ils le sauront, 
~ns doute, mais un peu plus tard. 

ncore Rose Foulard veut·elle ~spé­
~er qu'on leur épargnera ces affreux 
1 oltails : l\Ime Bruche, la mercière de 
8 rue du Nord, avait, paraît-il, la tête 
en bouillie. Un diadème de caillots cei­
~11ait ses mèches grises. Ça doit être 
Un coup des romanichels. . 
1 - Ain•i, gémit l'aïeule ... le JOnr de 
a foire. 

1 Elle soupire longuement et ferme 
1
9 Yeux, mais les voix enfantines dia· 
tPent Io cauchemar. Les deux filles. 
1 °tte et Zoune, iuterrogent Kiki et 
.eur frère, plus gentil que les autres 10urs, renseigne ses petites sœurs avec 
~.lllplaisance sur les attractionA de la 
1°1.re anuuelle. En faction tous les 
!~Ire, depuis une semaine, il a vu les 

tains mo::;ter leurs baraques. 
f .._ Trois mauèges, que je dis... le 
ulrque William ... et pis le toboggan. 
ne fameuse machine. 

lJJ ~lais les petites filles out des goûts 
p 0destes. Elles n'oseraient pas grim­p:r sur le toboggan. La vue des 
1~ rades, un tour sur les vaches, le rou· 
c,au de nouettes offert par maman, 
ijest Plus qu'il n'en faut pour les sa· 
&faire. 

19 •ltoi c'est aut.·e chose.,, pense l'ado-
8Cent 

e8 li se· dresse, comme un coq sur ces 
18f 0drilles et la glace reflète sa cra· 
18 b bleu vif - encore un cadeau de 

!> onne aïeule. 
RI; U1s toute la famille se rend à l'é­
~o~e. R.1ki écoute la messe comme un 
Plu Chrétien autre ses deux sœurs 
~~1 r1 distraites que lui. Comme Zoune 
11 ll. e au Credo, il lui touche le coude 
Qar ose Foulard sourit à son grand 
cu1;

0n. Aprè~ le déjeuner qu'on bous· 
11 ,· Uu peu, Kiki aide sa mère à faire 
"tê scssetle et tous se dirigent vers le 
l111e hambliu. Rose oxige que ses 

,1
8 ne lâchent pas sa main. 

1JJ1,, l a~rive tant do chrn;es, ~onge la 
Q8 te inquiète. Mainlenant J a1 peur 

0 ut avec ces gredins.> 

10Vrue foire, c'est une foire comme les 
'~, 8

8 foires, mais Rose s'imagme -
IJJoi ~eut-être à tort - que celle-ci est 
''•u~ 8 gaie que l 'aun ~e dernière à 
~·o, 6 de l'affreux crime de la rue du 
~~ ~d. C'est pourquoi cetlo mère traîne 
~r6 1°u la jambe. L'âcre poussière du 
q•n8 ui de ~èche la gorge, 6lle roule 
l!e 9 sa tâte de som hres pensées. Res· 
1_~t8~Uve de bonu" heure avec trois 
o; p61ts Rose !ait des ménages dans 
'~rj~~le vilJq, C'est une femme très 
~elita se .Qu'on estime beaucoup. Ses 

111e n•lu1 donnent toute satisfaction. 
ia tie e~ reçoit que des compliments. 
1,uu c 8 arrauge, en somme, quaud on 

•ol\l Ulur, mai", depuis la mort de 
~Q~i~11 e qu'elle aimait, elle est trop 
t' Ce au malheur des autres. 
~~'s 61 et te pnu vrP Mme Bruche, je la 

le 0:core. ! Pas méfiante, bien hon­
~ik" touJours Re rv iabl ~. 

tl,e ~ 1• • un loug quart d'heure, mar­
~~ltie Coté d'elle, silencieux, trop sage 
lll 'in l'our ce jour de fête, et, la 
~ Ot'na·ctaus la poche, il compte sa 
r1~4n(i810• Avec les cent sous qu'a 
._•.te 10 grand'mère, ça ne doit pas 
lJJ 11 p Ut à fait ùouze francs. Il n'i· 
~ <ia i~8 loin avec ses douze francs, 

1 
~6~e. Y a mieux dans sou autre 
b~u est d . 
Q~ e8 avant le manège des véloc1-

~ 
1•nt'l~e . l:'rosper Ricquois se plante 

'l' El n1. 
~. lt\~~ut, mon poteau, dit une voix 

~h ~e p .. 
i,;.8r, e~tosper Ricquois, le fils du hou-
1, ~Oisi Un mauvais sujel, prétendent 
~·~.Ulationes, mais ou a si vite fait les 
~Q 11lle g~:· Rose Foulard, cependant 
~,e. angu'Jfe ce garçon mince comme 
ti,11 tour8 

1 e et mal embouché qui, 
t11 e de8 de marché, cigarette au bec 
1,~e ÙépJo oranges sur les étalages. 
1 i e, lllaiare que Kiki soit son cama­

lt' !a.it ' comme souvent Ricquois 
»11 e lrêq~réd1t, il . lui faut tolérer 

1 de ,
0
entat1on.Le gamin a sai1i le 
n fils et tous deux s'éloi-

gnenl à travers la foule. 
- J'ai changé mon fafiot, dit tout 

bas Prosper. 
- Moi non, murmura Kiki. Je n'ose 

pas ~ncore. 
- Espèce de froussard, raille le 

gringalet. 
Une pochette bleu per•euche éclaire 

son veston. Avec sa tignasse rousse 
et se• yPux acides, Prosper, décidé· 
ment, a l'air d'un vaurien. 

- Je paye le toboggan, dit·il au 
" poteau '" 

Et Kiki respire mieux sur le tobog· j 
gan. Les secousses, la vitesse, les fil· 
les en délire et la foire basculée sous 
la ciel brûlant, c'est une joi&, une vraie 
joie pour les deux copains. Cinq tours 

Dimanche 

LA 

Samedi 26 en Soirée à 20 h. 30 
27 matinée à 15 h. 30 et Soirée à 20 h. 30 

G ....6.. L ....6.. ;:;. 3 
de la célèbre op6rette de Strauss 

PLEDEB AUS 
donnés par 

TROUPE MUNICIPALE 
( Théâtre Français ) 
avec le concours de 

Dime Lotte Schoene 
111 plus brillante cfla11teuse de l'Opba de Vienne 

LE BALLET DE LA VILLE 
Er 

L'ORCHESTRE DU CONSERVATOIRE 
Sous la <li rection du 

Mo. CEMAL BA:;iID 

de toboggan, puis les balançoires et • 
l'on retrouve enfin le plancher des 
vaches. Les garçons errent ton• doux 
devant les baraque9 dans l'odeur sa· 
voureuse des pomme• da terre frites. 
Mais, de temps en temps, Kiki se re­
tourne. Il a l'impression que quelqu'un 
l'épie. A deux reprises même - c'était 
nne idée - il a cru qu'une main lui 
touchait l'épaule. ~iB BconomiquB Bt financiBrB 

- T'as la danse de Saint-Guy, lui 
souffle Prosper. Allons, viens boire 
un coup. Il fait soif, n'est-ce pas ? . 1 • 

se1na1ne ' . 
eCt)llOIIllqu~ 

REVUE dEs marchÉs ÉtrangErs 
Et Kiki, sous la teute, voit la vie 

plus belle. Son cœur qui battait fort, 
s"apaise pou à peu. Orangeade, café· 1 
crème, tout est bon pour lui. Le tapage 
de la foire s'est fait moins féroce, tout 
pareil à celui de l'année dernière 
quand la bonne :'tlme Bruche, en bon· 
net à brides, lui avait offert une pièce 
de vingt sous pour qu'il pût jouer sa j Noix et noisettes Londres tandis que La Plata perdait 
chanca au lapin vivant. . 1 [ e marché de Hambourg ne cote que1<1ues poiuts à Anvers (108 contre 

- Est-ce que t'es un homme? mter· plu~ que des prix virtuellement nomi· llO pour avril). 
rogefProsper ... , . h 0 naux. On n'enregistre aucune transac· Par contre, l'orge polonaise a gagné 

- Pourquoi l serais pas un omme' t" • . . 1 franc sur ce àernier marché. 
· t K·k' ion, meme mimme. Hambonr"' est ferme à Sh. 157t· r1pos e 1 1. ., 

- Alors, viens décrocher la tête à Figues (prix baissier). 

Julot. La remarque précédente est à répé- Amande11 
Le stand dos chasseurs est au hè.iü'i ter en ce qui concer ,1e le marché des Marché stagnant. Prix iuchangés. 

du pré. Là, depuis midi, claquent des figues sèches et ce tant à Hambourg 
carabines que recharge en souriant qu'à Londres. . Oranges 
une fille en robe rose. La clou de la La saison do~ ex1 ortations est dMi- Les prix des oranges espagnoles 
baraque, c'est la guillotine. Que la nitivement close et ·wus voyons difft - commencent 1 être franchement en 
balle frappe la cible, un petit rond dlement la possibil Lé d'écouler pré-

1 
bais;e. 

noir., et. la P?rte en àcardton db'u~\:::~ seulement los stock restants. J Va lence 240 Sh. 
son-JOUJOU s ouvre eux a Huiles d'olive 300 
pour livrer passage t. Julot flanqué • 

1016 - 151-
1016- 1316 
1113-1416 
111· -1613 

du bou1·reau eu frac. Le type ligoté, Seule la qualité lampante syrienne 390 
s'avance rapidement; puis, engageant a fait preuve de fermeté, passa:1I de 504 " 
sou cou dans la lunette rouge, dépo- Rm 83 à 88. 
s~ dans le pauier sa tête d'as11as-1 Grèce Rm 77 
sm. Tunisie " 77 - Vise bien, commande Prosper. 1 . 

1 

Marseille ne cote pas. 
(Suite de la 3ème page) Blé 

j Banca CommercialB ltaliana 
l'apital entirrtmtnt nn;é rt réserm 

Lit. 847.596.198,95 

Dlreotlon Oenir&le .:...'LA.li 

FiU&lea clan• toute l'ITALIE, 

l&TAlll'BUL, tZMIB, LONDRES, 

NEW-YORK 

Créations à !'Etranger: 

Banca Commerciale Italiana (France) 
Paris, Marseille, Nice, Menton' Can, 
nes, MonncoJ Toulouse.Beaulieu Monte 
Carlo, Juan-les-Pins, Casabl'tnca, CMa 
roc). 

Banca Coinrnerciale Italiana e Bulgara 
Solia, Burgas, Plovdy, Varna. 

Banca Commerciale Italiana e Greca 
Athènes, Cavalla, Le Pirée, Salonique 

R11nca Cotnmerciale Italiana et R111nan 
Bucarest, Arad, Braila, Brosov, Conq 
tantza, Cluj Galatz Temiscara, Sibiu 

Banca Commerciala It.nliann per l'Egit 
to, Alexandrie, jLe Caire, Demanour 

l\lansourah, etc. 
Banca Commerciale Italiana Trust Cy 

New-York. 
Banca Comu1erciale ltaliana Trust Cy 
Boston. 
Banca CommerC':iRlo Italia.na Truat Cy 
Pbiladelph!a. 

Affiliations à !'Etranger 

Banca della Svizzera ltaliana : Lugano 
Bellinzona, Chiasso, IA>Carno, Men­
drisio. 

Banque l!'rançaise et Italienne pour 
l'Amérique du Sud. 

1 en France) Pari•. 
ten Argentine) Buenos-Ayres, Ro­
eario de Santa-Fé 
(au Br6eil Sao-Paolo, Rio-de·Janci· 
ro Snntos, Bahia Cntiryba, Porto 
Alegre, Rio Grnnde, Reei!e (Por· 
nain hur..o). 
(au Chili) Santiago, Valparaiso, (en 
Colombie) Bogota, Baranquilla) 
(en Uruguay) Montevideo. 

Banca Ungaro·Italiana, Budapest Hat. 
van' Miskole, Mako, Kormed, 01·os 
haza, Szeged, etc. 

@anco Italiano :en Equateur) Guyaquil 
Mania. 

Banco Italiano (au Pérou) Lima, Aro­
quipa, Callao, Cuzea, Trujillo, •roana, 
Mollieudo, Chiclayo, lcai Piura, Puno 
CWncba Alta. 

Hrvatska Banka D.D Zagreb, Soussak 
Sitg~ d'lsla11b11l, Rut Voyvoda, 

Palaz~o Karakoy 
Ttltpho11•: Pùa 44841-2-3-4-S 

Agence d Istanbul, A/lalen1ciyan Han. 
Direction : Tél. 22900. - Opiratio11s gèn 

22915. - Portefeuille Do1:ume11t 22903 
Posilion: 2291 /.-Chang• •1 Pori 229/l 

Ag~nce dt Beyo!}lu, Jstikldl Caddtsi 217 
A /\'amik Han, Tél. P. 11016 

Succursale d'lzmi.J 
' Localiondt coffres ris ' Btyil!}lu, d Galata 

Liverpool continue à fléchir surtout 
en ce qui coucerne les filières avec 
échéance mars. 

Mais 

Mars 
Mai 
Juillet 

Sh. 

" 
)) 

6.7 112 
G.8118 
6.7118 

Taudis que l'échéance aHif a gagno 
2 penc~. les éché,rnces mai e juillet 
sont en recul quoique faiblement. 

Avril Sh. 38.2 
Mai » 37.2 
Juillet . » 26. 7 112 

Marseille n'a pas <·nvnyé des cotations. 

Avoine 

Hambourg s'était quelque peu raf­
fermi dans le courant ct~ la semaine 
passée. Il vient de faiblir, lâchant plus 
de Sh. 116. 

Unclipped 
Clipped 

Millet 

Sh. 
.. 

11216-1111· 
11416 1141-

Les marchés de Londres et d'Anvers 
sont inchangés. 

Anvers demem·e sur ses positions 
baissières, à Frbgs 87 La Plata (mars) 
ot 86 112 avril. 

Vallonée 

Hambourg maintient ses prix. 
45 010 Rm 83 
42 010 • 78 

Orge 

La tendance est baissière à Lonùros 
et à Anvers. 

La Californie a cMé à Sh. 36(4 ii 

LEs pourparlBrs anglo-turcs 
Londres. 23. A.A. - Du correspon­

dant de 1° Agence Ha vas : 
Les milieux proches des négoma· 

teurs nnglo-turcs, démentirent qu~ 
les pourparlers vis~nt l'octroi d'un 
emprunt à la Turqme . 

Ils préc1seal que les entretiens an· 
glo·lurc• visent : 

Primo, étendre les opérations du 
comptoir turc établi en Angleterre il 
y a &IX mois pour la vente des mine· 
rais turcs de chrome, de cuivre et de 
molybdène. 

Secundo l'établissement d'une suc-
' d' cursale de la Banque Affaire•. 

Tertio, examiner le fonctionnement 
du clearing auglo-turc et permettre 
l'augmentation des ventes turquas, fa· 
ciliter le remboursement des arrérage11 
turcs envers l'Angleterre qui s'éle­
.aient à uu million et demi de ster­
ling. 

Vente de blé 
Avant-hier deux "agons de blé ap­

partenant aux négociants et 150.000 
kgs de blé tendre appartenant à la 
Banque Agricole ont été vendus en· 
Ire piastres 5,28, 5,30 et piastres 5,32. 

" 
Raisins 

Hambourg pr.ésente le même aspect 
que pour les noix et les noisettes. 

Londres accnse quelques fléchisse­
ments .u. les qualités californienne et 
australienue. 

Les raisins de Candie ne sont plus 
cotés à terme. 

Mohair 

Bradford maintient ses derniers 
prix sans qu'il ait à enregistrer tries 
nouv •lies transactions. 

Laine ordinaire 
I\larseille 1}41 cote plus le'i Jaioee 

orientale~. 

Soie et cocons de soie 

La situation particulière de l'Extrê· 
me-Orient a nettement inflné sur le 
mnrch é li•• la so ie qui 11·ouvait dans la 
Chi no et le Japon ses principaux four­
u 1s•eurs. Les grands centres de texti­
les sont donc obligés de se rabattre 
sur los production! européeunes dont 
leR prix haussent en conséquenc.r. 
Italie Frcs 1381142-140·145 
Syrie " 1271128-128 130 
Cév~nae s 1401145-142147 

Les marchés des cocons demeurent 
inchangés. 

Coton 

La llaisae s'est poursuivie sur les 
g;rands .c~ntres cotonniers qt va éo 
s rntens1f1ant. Sur ce marché aussi la 
pértode des exportations est presque 
termmée, les filateurs ayant déjà fait 
leurs achats et au besoin leurs stocks 
pour toute éventualité. 

La saison dans laquelle nous entrons 
représ€nte pour les pays agricoles une 
1'('r10do de stagnation pendant la­
quelle ceux-ci vont se livrer à leurs 
achats en produits manufacturés. 

R. H. 

1 
vonueB de Thrace el d'Anatolie on 
pré.oit dè< à présetlt, qu'il y ~ura, 
cette a111wo.ci des fruits en abondance. 

L'huile de coton 
.un lot d'huile de coton. que l'on a 

fait vemr de la r~giou d'Adaua en 
notre ville a été vendu à piastres 33. 

Sur notre ma1·ché 
Les fromages blancs que l'on fait 

venu· de la Thrace ont été vendus le 
kg. à piastres 33. Un lot de noisettes 
décortiqués, marchandise de la i\ter 
.·oire, a été vendue entre piastres 
33-34'. 

Les prix des maïs jaunes oot un peu 
haussé. Ou a vendu avant-hier u.ooo 
kgs de maïs et le kg. en a été cédé à 
raison de piastres 5. 

Ua peu d'anim~l1011 a commencé à 
rég_uer sui· les marché des peaux de 
lapins .. Une certaine qua •ité de peaux 
do lapins, 1nar0handise !'Anatolie, a 
été vendue avec une réd 1ction de 5 010 
et an delà et la pièce eu été donnée 
entre piastres 15-17,5. 

Leçons d'allsmand Et d'anglais ainsi 

3 - BEVOOLU 

Chronique de l'air 

La liaison ltaliB-Brésil 

it.) le 22 cri. et a effectué la traversée 
ùe l'Oc~an en couvrant 400i km en 
12 h. 40 minutes et est arrivé à Bahia 
ù 20 ll.40. 
. L'appareil poursuivra son voyage 
Jusqu'à Buenos-Ayres, 11bjectif de la 
tr·avers6e. Celle-ci, qui ne vise à éta-

Roms,23. - La liaisou commorcialo blir aucun record, s'est déroulée avec 
régulière. uniquemeut par vc.ie aé· la plu~ graude réguiarité, en dépit des 
rieuue, ~ntra l'Italie ot le Br6~il. a cond11Jons météorologiques dtlfavora· 
été réahsée pour la première fui~ par bles rencontréos durant la premi•re 
un. appareil Italien qui est arri vii h ie r élaps. , 
soir à Bahia. Le vol a été r-ffoctué 1 Le vol au dessus de l'Atlantique a 
par un hydravion Cant-Zapt,:ta 56 ~t é effP~tué 1\ une moyenne horaire 
ayant à son bord le pilotfl-c mman·' de Plus de 300 km. 
dant Carlo Tomni, le présid .• nt ùe · 
1' « Ala Littoria '" Io déput ti L'rn ber to ~--~~·11111••••••••~ 
Klinger, pilote également, un opéra· C'est le Samedi 2 
teur .de T.S. F. et un mécanici <'11. L'ap- et Mardi 5 Avril qu'auront 
par~1l qui .avait quitté Elma• (ti 1cile) à lieu les 
4 h.50 (h. 1t.), le 20 cri. est a r rivé à 
Batburst(Gamuie br itann ique) le jour 2 Concerts de 
mème à 20 h . 23 (h . it.)couvranl la di,. 
tance de 4.200 km. AIJ 15 he1m 8 25 1 M 6EOH6E5 THILL 

le lè11or des lè11ors 
minutes. Après un jour d 'anèt, l'apµa-1 • 
reil reparut de Bathurst à 5 h.58 (h . •1!13m _____ __ 

vem nt aritime 

""" ' 
01 t NA\/IGAZ!O"-'C::..:VE~EZIA'ii 

Oeparts pou' 

Pir~e, Brindisi, Venise, 'frieste 
des Quais d~ Gala/a tous /eJ l•e•1d ~di .~ 

à 10 h~ures prlc1H·~ 

- ·-
Batet111:c 

F. GRLllANI 
P. FOSCARI 
F. GRIMANI 
P. FOSC.\Rl 

21 Mars 
18 Mars 
25 Mars 

4 Avril 

2.f. Mars Piré~, Napie._, llar n'i ll~. fi , ... 
FENICIA 
.>IER.\'.'<O 7 Avril 1 l t7 htture11 

31 )fars -· Cavnlla, Salonlqne, Volo, P1rü1~ . Pat r "'· 8anti­
Quaranta, Brindi~i. Anc·ine, Veni" · rrie~te 

DLlN.\ 
ABBAZ! \ 14 Avril } A 17 beal'ea 

SaToulqu"', 3-I ~ tolin . lz1nir, PirJ ~ . ''t lll · 11 ~ t · 1 
Patras, Brindisi, Ver1ii;i P., Tri~~r " 

ISEO 
ALBANO 9 Avril 

2! Mara } 
A 18 lteuree 

Bourgaz, Varna. Conbt.Rnt.zfl 

Sullna, Galatz, Braila 

MERANO 
ALBANO 
ABBAZIA 

MERANO 
ABBAZIA 

25 Mars 
24 Mara 

30 Mars 

23 Mars 
30 Mar• 

1 

~ 1\ . 17 beur4t 

) 
) à t 7 h.eure 

En coincidenco en Italie a v ,) le~ lu~u0 •1. IHt 'Ja'I'< d ~ • so~i~\ .\ •Itali­

e! «Lloyd Triestino., pour toute, l ~s te.;tinationq du monde. 

Agence 
Sarap lskelesi 15, 17, 141 M'.u?lllll.ne, G .dJ.t l. 

Téléphoue 44877-8-9. Au x hul'Oau .c Je Voyages Natta ,Tél. 44914 
" • » W.-Lih » 44686 

PR.A.TE L SPERC 
Quais de Galata Hildavenctigâ~ Han - Salon Caddesi fél. 4t7 

Départs pour 

Anvers, Rotterdam, Amster­
dam,~Hambourg,po..ts du Rhin 

Bour~az, VuruH, l }onsta11tza 

Pirée, 1\.lars&ille, Vaienc~, Li-

Vapeur~ 

<' Vu/ca11usn 
«Hercules., 

"Vulca11us• 
•Ga11ymedes» 

verpool •Delagoa NatU» 
1 

Cù>1. pal!"nies \ f>at.-
(ean! fmp1. / 

Comp11~n i e ~oyale 
Nr~r!•n · l a ;~, de du 25 au 26~1ars 

Nav il t 1 " 11 n Vap. 
du 28 au 29:0Ian 

l'\1~µ0.u ru 1~u 1 

vers le 25 Mara 
vers le 3 Avril 

Kai,ba ivers le 9 Avril 

C.I.'f. (C~mpag~ia ltal~aua Turism.->). Org aai,atiou .Moodiale dd Voyagea, 
Voyages a forfait.- Billets f0rrov1a1res, maritimes et .téri!m 1- 50 '"' ,,~ 

reductiou sur les Clie. nills de Fu lt<1lie11s _ 
Sadresser ~' FRATl!":f. f,[ ~P l~ R '1) :'l;t l. i · 'J 1 t ' · 'i 1 - 1 { ·111v~ lb .; lt• H:a.11 }alita 

1'~1. 447Ql 

DButschE Levante ~ Linic, 6. M. B. H. Hambourg 
Dsutsche Lsvante-&inie, Hainbaur J D.6. Ha.nbaur~ 

Dtlas Levante-Linie R. 6., Bremen 
Service régulier entre Hambourg, Brême, 41111ers, 

Istanbul, 1\ller Noire et retour 

Vapeurs atendus à I11te.nbul 1 Départs prochains d'l11tanb11l 
de Bamboarg, Brime, Anvers i 

S1S SPAKTA vers le 25 :lfars 

pour Hambourg, Brême, 

Anvers et Rotterdam s1s GAL/LEA 1Ct. dans le Port Il 

S1S DELOS vera le :26 \fars! S1S GAL/LEA charg. le 24 Mars 
S1S THESSALJA ver1 le 29 <\fars 

Départ• prochains d'Istanbul I 
pow "Bourgas, Varna et I 

Cou1tantza • 
l 

S1S DELOS cbarc. le 2i Mars 
1 

StS THESSALJA charg. le 1 Avril 

1 
Istanbul 

Vente Travaller's chèques 
B. C. I. et de chèques touristi­
ques pour l'Italie et la Kong-rie. 

Nous faurons des fruits 
en abondance 

que préparations spéciales des dittéren tee 
branches commerciales et des ell:amens du 
baccalauréat - en particulier et en groupe -
par jeune professeur allemand, connaissant 
bien Je trançai1:1, enseignant ùans une grande 
éco1c d'lstanbu1, et ag't'égé ès philoso~hie et , . 
ès lettres de l'Université do Berlin. Nouvelle Connaissements directs et bt ll ~t> :b ;> lB 11'~ .,,.,, t.i" 1~, ?J '' du mondt 

D'après les dernières nouvelles par-
méthode radicale et ~apide. PRIX MODES- Pour tous renseiaaemeuh s'1dro•.•or à la Dcutscfle Leva:tte-Linie TES. S'adresser au 1ournnl Beyoglu sous 1 ° . 1 

Pro! . li. M." Agence Générale pour la Turq uie. G!!.lat~ HovQ;ibimian haa. Tél 44750-d.7 

• 
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es modes 
printanières 

•• 

Robes-Casaques 
Multiples dans leur variété sont les 

ressources de la mode. 

----·--les robes casaques. 

On rbtrouve dans l'aspect général lemenl vague, taillé en forme et fait, 
de la mode bien des mouvements de lainage. Avec les foulards de mO· 
qui sont restils à peu prèR los mêmes. mes daasi ne maia de coloris diffé· 

• 

Actuellement, la mode élanl aux ca· 
saques d'ingénieur les faisAurs ont son 
gé à donner à ces blouses une adap· 
talion nouvelle el ils ont créé ainsi 

J\insi que fous pouvez le constater 
aisément par les gracieux modèles 
figurant sur notre cliché la ca1aque 
naît le plus souvent sur une robe par 
la création sur les hanches d'uue sim· 

pie couture, de teinte différente du 
tissu qui la compose et qui a l'air de 
séparer ladite robe en deux. 

Les modèles que nous vous présen· 
tons aujourd'hui soul jolis et très ori· 
ginaux. Cependant, si las tailleurs étaient déjà renta, on mélange les deux tons pour 

écourtés, et collants au corps, il est les robas. 

flagrant qua ceux de la saison r938 Les atours du soir sont d'une allure 
seront encor~ plus collants et plus 

pilla clMsique ; quelques robes ont écourtée. Beaucoup de modèles per· 
ana t. 'ne à la manière de 1886. Ce matiront à celles qui le souhaitent plus 

de libert6 dans les mouvements. Mais n'est plus une ampleur venue d'un 
ce sont surtout les basquAfi des ja· pan qui tratue, mais bien de la coupe 

de la jupe, assez ample sur le devant, quelles 4u1 paraissent de plus en 
Pour fournir ce surplus d'étoffe qui plue plaqu~es au corps. Peu de cein· 
s'étale sur le sol. Mais il y a aussi, •ures, encoro moins de revers, dans 
revenue la forme chère au Second 

beaucoup de collectious, alors que Empire: an satin, eu grosae faille, ou 
certain• couturiers ont, au contraire, 

bien en ruban gros-grain (trois, pas maintenu et élargi, 1ous forme de 
Plus) réunis antre eux par une bro­motifs héraldiques, ces revers, aux 
darie de paillettes très mince. Ces redingotes. 

Ces dernières ne furent jamais plue paillettes sont le triomphe de la plu­
nombreuseo, so:it avec les devant• part des robes de grand soir; par· 

tout nous las retrouvons, en broderie bord à bord, soit crois~es très haut 
soit au si houtonu~es à un seul rang à la jupe, an motifs couvrant une par. 
de trois boutons. lie de corsage, da même que l'o~ re-

Le jabot de 1900 revient animer de voie le travail étonnant des P_ellts r~· 
sa I~gèreté les devants des blouses bans extra-fort on comète qui dass1· 

· t des bu1·esons entiers de fleurs qui soit exquises, en lo11ger1e, en nen . . 
mou,seline de 8oie en foulard, an 

1 

sur l'organdi ou la mous1ehne de soie. 
crèpe fleuri, et travaillées à miracle Le châle de Chantilly se revoit rem· 
pour la plupart. Ceci n'exclut nulle· plaçant l'écharpe ; el le goüt des 
ment la blouse 1e satin ou de soie, bouquets da fleurs de toutes las sor­
elle, au contraire, très simplement te~. juaqu'à la rose trèmière et Je cy­
traitée. cl•meu, pereiatera comme jamaie,puis· 

Les manches sont rarement courtes qu'il gagnera même Ie1 coalumes de 
aux jaqueltes, à moins qu'il ne s'a· jour. 

gisee du costuma de taffetas ou de L'organdi sera le tissu préféré pour 
shautang pour le plein été. lei ensembles habillés du plein éte• 

Les robes du jour sont ass?z sim· . 
alors que la toile, grosse et fine, ainsi pies, peut-être d'un ou de deux cen· 

1 
. 

que le shantung à rayure• mu llOo· timMres plus longues que le tailleur. 
!ores, donneront des simplicités da Quelques jupes sont pli•séeP, mais, 

en tout ca•, on recourt beaucoup plage el de ville d'eaux d'un chic 
aux deux-pièces, qui prennent une réel. 
allure très habillée du fait que la La dentelle de couleur na sera pas 
partie <lu hàut remplaçant la jaque!· seulemer.t employée en robe en tière , 
le esl pavamment ornée, ou drapée, mais l'on verra des bandes den· 
ou faite de tissu différent de la jupe· telle rouge couper eu losanges une 
Cela compose une fautaisie qui reste dentelle bleue, el l'on verra aus!i des 
simple d'apparenCé, mais raffinée et applications de dentelle sur de la 
bien él~gante. mousseline ou de l'organdi. Le tulle 

A ces deux-pièces, nous voyons cou· fera les frais de quantité de robes de 
ramment des fleun piquer la ceintu· bal, et une des dernières innovatio~s 
re et le cou. consiste an une jupe de tulle noir 

Beaucoup de robes de jour n'ont ébouriffée de volants,i:rands et petite, 
plus aucune ceinture, !a coupe en alors que le corsage de cette robe ee· 
est, non p11s collante m~is. près du ra arrêté just~ à la taille par un gros· 
corps; le ti••u est à lui seul une pa· grain.Ce corsage est fait de tulle bla_nc 
rure a"ec se8 grands d~ssins oa bien travaillé comme une blousse de lm­
la 1frie de ses pois plus ou moins gerie. On verra aussi quantité _de 
grands, qui sont revenus cette sai- 1·obes de grosse guipure ou garmes 
soi, ~lilgants et seyants, dans tous de guipure. 
les coloris. Bonne saison que celle qui s'an· 

peut l'affirmer. LAS incrustations de deux lis1us 
rua dans l'autre, clair et sombre, re­
vienn~nt Pouv.1nt, '11rtout avec lP vê· 

5oignEz vos cous, 
MEsdamEs 

·+--

Il est deij femmes qui, sans être 
particulièrement joliee, ont infmement 
d'attrait. 

Lorsqu'on les analyse et qu'on se 
demande en quoi con~iste leur char­
me. oa remarque en elles uue qualité 
rare : un joli cou, Ufl joli port de tête. 

La plupart des lemmes soignent 
leur visage et oublient de s01guer leur 
cou. 

Cous jaunes 
Certaines femmes ont par exemple 

ua teint rose et frai•, mais le cou 
jaune. Ce contrasta e•I di•gracieux. 
Il n'y a que deux remèdes: on em­
ployer pour le visage un fond de teint 
qui ~galise sa couleur avec celle du 
cou, ce que je ne fiaurnis vous conseil­
ler, ou alors s'efforcer de blanchir 
l'épiderme du cou. 

Vous ferez, pour cela, de~ onctions 
avec la préparation suivante : 

nonce ainsi ; on 

JEANNE 

nuque. 
C'est une loi d'esthétique qui ne 

souffre pas d'exception. 

De même un cou un peu court de· 
vra renoncer pour toujours aux gros 
colliers étroitement serrés et préférer 
les colllers en cascade. Tandis qu'un 
oou maigre ou trop long paraîtra 
d'une longueur presque normale grâce 
à l'un de ces gros colliers. 

!Ile nésligez pas ces détails ; il1 
sont d'une très grande importance 
pour l'harmonie de la silhouette. Et 
l'harmorde de la silhouette est pour 
moitWdans le charme de la femme mo· 
derne. 

ThéâtrE dB la UillB 
Ssction df am otique 

Ce soir à 20 h. 30 
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1. - Tailleur gris à rayures blan- \l'impression - en scindant la robe en J l'empiècement des épaules sont garnis 
che11. La jaquette est un peu plus rleux - quo l'on porte unb ca1;aque. de soie et de biais de même teinte 
'ongue, à dessein. Puis lorsqu'on en· Les épaules et la poitmio sont gar· que les petites fleurs figurant 1ur le 
lève ladite jaquette on voit apparai- 1 1es de galons bleu mari11e. füsu . 
;re (modèle voisin) une blouse rouge 3. - Robe eu crèp~ m·uoquin bleu. 5. - Jupe en crèpe satin noir. Au-
3n jersey ou eu soie, formant casaque. La partie formaat jupe comporte dP dessus, tuni1lue er! crèpo satin im· 

. larges plis. primé. 
2. - Robe en lamage ambre. La R 1 . . L 1 f · · · · 

. 1 h rl 4'. - o >e •mpr1mée. La cou ture e co est ait d'un tissu 1den11que à 
iouture faite sur les ianc es on •e .. rrectnéA sur IPs · hancheA aiusi qua 1 celui da la jupe. 

CHAPEAU -La mode est capricieuse et diverse 
pour ce qui a trait au:i: chapeaux.Les 
célèbres maisons de modes lancent 
ain1i des chapeaux de toute sorte. 

Parmi ces modèles nouveaux ci· 
tons: Une série de plateaux coquets 
printaniers, qui rappellent l'époque 
des petits chapeaux qui qe portent 
droits el très en avant. 

Sur les feutres des calottes hautes, 
pincées ou travaillée de plis. Certains 
eonl masculins.mais agrémentés d'une 
toreade de couleur marinA. 

Une importaute collecliou inspirée 
da l'Espagne du XVIIIe sièole. Los 
mod•les sont: en feutre, quelquefois 
truaillés da piqüres;en gros-grain, en 
pailla très fine. 

Lei garnitures sont de11 fleurs, des 
fruits, des ganses de soie, du feutre, 
lnoru1té sur les calottes, et de Ion· 
gue1 •oilettes posées en arrière du 
tempe de l'avant-guerre. Ils sont char· 
ma nt1 aveo leurs bords plats, retour· 
utls, retroussés et leurs garnituros de 
tulle, de fleura et de rubanil. 

Ua bouquet de perce-neige rose 
pAle posé au-devant d'une toq11e en 
gro1-grain noir prenant bien la nu· 
que et tombant scr le front. Un ra· 
vl11ant béret au feutre ponenche for· 
manl devant ua mouvement de pla· 
teau, deux brides de gros·arain. Voilà 
leo chapeaux et les garnitures qui 
feront bientôt leH délices des btan· 
buliennes. IRENE. 

(Suite de la 3èm~ page) 
T'auras la cocarja. 

BD 
LES hostilitÉS 

Extrême-Orient 
- Vise bien, mon Kiki, répètent 

deux voiir fraîches. Combats indécis 
Hose Foulard el ses f1lles, charaées Peiping, 23. A. A. _ Des comt ais 

d~ noueltes, ont retrouvé Kiki devant acharnGs sa 1oat déroulés ces jours 
la baraque. Maie voici que soudain dernien des deux côtés de la ligne de 
cotte présence le gêne. Il a claqué des chemin de fer Tientsin-Pukéou. Les 
dent et ses deux mains tremblent. Chmoia ont fait des efforts déeespéré1 

- La tête à Julot ! réclament Lotte afin d'arrêter l'avance des Japonais 
ot Zoune. en direction du Sud. Jusqu'ici, aucune 

Kiki, tant bien que mal, assujettit d"8 deux parties n'annonce encore de1 
l'arme. La crosse trop pesante, lui snccèl décisifs. 
meurtrit l'épaule. Pourtant il ferme un I D'intéreas1mles opérations militaires 
œ1I et presse la détente. Quatre ou soul à prévoir dans le Nord de 
cinq luues ,·anglau tee, comme des tê· la province d u Chaasi. L'armée chi­
tes coupées, flottent à la dérive dans 1 noise a or.cupé Woutai et marche vers 
l'ombre du stand. Après quoi, c'est la le Nord daus la direction de Tatoung. 
11u1t et Kiki s"6croule... On a l'impression que ces troupes vou-

La fatigue, la chaleur, est-ce qu'ou draient s'unir avec d'autres corps d'ar­
peut savoir î Quand Kiki sa réveille mAe dans le district au sud de Soui­
derrière les roulottes, sur l'herbe du jau. 
p_ré que le soleil dore, un cercle da Lee troupes chinoises ont exécuté, 
v1•ages est ponch~ sur lui. en partie avec succèi;, des attaquAs 

- Pour aûr qu'il n trop bu, dit 1 contrti les Japonais aux environs de 
Prosper verdiltre. Au revoir, mH· Tokio el d'aulre1 localités au Nord-Est 
ôit>urs-dames, je rentre chez moi.. 1 du Fleuve Jaune et paraissent sa pre· 

Le gamin crâoe encore, mais ce parer à une bataille décisivo contre 
n'est plus ça. Il i;'éloigue mal à l'ai11a 1011 Japonais. 
les jambes flagMlnntes ; puia, hors du - -----
champs de foire, il gagne la campa- L'amitié italo-japonal1e 
gne. 

Assis sur uu 1a!us qu'éto1lent des 
scabieuses, il remâche furieusement 
sa désillusioa. 

Sol. s dB bs:iuf" pour - Ah ! je le retiens, cet abruti-là. n u fi Il nous fera chiper avec sas mauières. 

l':irg"DfBrl'B Une vraie gnolle, un trouillard, c'ei;t 

Lo mission du parti f ascisf E 
à Tokio 

u Il tout ça, Kiki. Tok:io, 23. - En pré-lance du maire 
d1, Tokio et de plus de 5.000 jeunes 

·- gtu1s, on a procédé au parc de H1-
LES ASSOCIA'l'IOlll'S · biyae, à la remise solennelle à l'am· 

. ,, b.issadeur d'Italie d'une vieille ~p~e 
'"Cll'colo Roma &\ d'une armure japonaises offertes 

Le Comité du •Circolo Roma» in- au Duce en lémoiguage d'aam1ral1on. 
forme ses membres et leur• familles, i Des discours out été pronouc~s à 
que le bal annuel aura lieu, co sa- i m tte occasion exaltant l'amitié italo· 
rnedi 26 mars 1938. ri ,pone et la politique anti-commu· 

• n •t" dr Rome, Berlin, Tokio. 
La Mi-Carême 1 ~8 jou!'tu1'ix japonais publient en 

à l'Union Française a:· o" caractères les massaaes du Duce 

LES AILES 'l'UBQU:&! 

ProuEssBs dB nos pilotss 
du Türkku~u 

Ankara, 23. (Du correpondant dU 
•Tan»).- Ces jours derniers le Türf' 
ku'u a commencé à exécuter des 1' 
gures acrobatiques qui n'ont été réa· 
lisées juisqu'ici nulle part en planeur· 
C'est pour la première foia à Ankara 
que des appareils sans moteur 19 

livrent à lea prouesses accrobatique• 
qui étaient presqu'ioi l'apanage de• 
avions à moteurs. On a informé toU 1 

les clubs aérouautiques du monde. 
des épreuves poursuivies ainsi. pe 
toutes parts, arrivent des échos . d~ 
l'appréciation ainsi que de l'adm1u1

1 lion des techniciens. Le fait que c~e 
expériences sont faites à bord_ 

1 planeurs construits à la fabr1qU 
5 d'avions de Kayseri a ~veillé dao 

lA monde entier, de l'intérêt pour l'tP' 
dustrie aéronautique turque. 

LA BOURSE -
IRl'1.nbul 23 Mars l\138 -·-(Cours laformatlfa) 

OhJ. Empr. intt'irieur 5 0,10 1918 
Oh!. Empr. intérfour 5 % 1933 (Er 

gnni) ·-· . _ ..•.. _ .. _ 99.50 

Ohl. Bons du Trésor 5 •. 0 1932 ... ·- 30.5-0 
Obi. Bons du Tnfaor 2 010 1032 ex.c. r.J.SO 
Obi. Dette Turque 7 i;, Ofo M33 tère 

tranche ..• ··- ·-· ... 19 SS 
Obi. Dette Turque 7 \'t • 0 rn33 2e 

tranche 19.:il 

Obi. Dette Tur•1ue 7 '/1 •.0 19~3 3e 
19.:?l trant~he 

Obi. Chrm;., de ter rt"Anatolie y 41.IO 

Obi. Cl•rornin de fer d'Anatolie li .J.i.tg 

Ill - _ ·- ... ·-· ... -· ex. c 
Ohl. Cl.Hn1i11 de f•"'Pr · SivRs-Erzurum 

40 ..... 

7 % 1934 •.• . -·· .. . ...•. -·· ••. 
Bons repré~entatifA Anatolie e.C! 

Obi . Qu:li&, dol'ks et Entrepôts d'Is-
tnnhul 4 ~10 •.• ___ ..•••• _____ _ 

Obi. Cré•lit Foncier Egyptien 3 % 
190 J ••••••.••••• ·-· ......... ·-· 

tl .,_, 

Obi. Cniùit Foncier Egyptien 3 O/o 
19tt ..•..• - -·· • . 96.il 

Act. Banque Centrale ..• 9ff.!V 
Banque d'Arraire ______________ 10.J~ 

Act. Cbomin de Fer d'Anatolio 60 •!o 2s.8'· 
Act. Tahoce 'l'ure• en (en liquidation) l .:li 
Act. Stô. d'Assurance• Gl.d'Istambul 11.iC 
Act Ennx d'Istanbul (e1J'liquidation) 7.tC 
Act. Tramways d'Istanbul ... -·· -· ll·jl 
Act. Bras. Réunies Bomonti-Nectar_. 8·,.... 
Act. Ciments Ardlan-Eski-Ilieear ... tS·Jjl 
Act. Minoterie "Union" ... __ t!J·,i 
Ar.t. Téléphones ù'Ietanbul g} 
Act. Minoterie d'Orient --- ... -- 1.ù -· ... -· ... ./ 
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Lire 
Huile de palme 150 gr. 
lllauc de baleiae 20 
Cire blanche 30 

Fidanaki 
(le bourgeon) 

Pour remetlre î:i:;~~terie à neuf, 1 
une trèg bonne méthode est celle· 1 
oi : Faites dissoudre 20 grammes de 
chacun des produits suivants : alun, 
sel de cuisine, crème de tartre (rnus 
'n trouvuez chez tous les pharma· 
cieu1) dans un litre d'eau tiède. Ver· 
1az celle préparation dans un réci· 
pient, mettez lea couverts dedans.Ayez 
soin de ne pas faire tremper les man· 
:hes de couteaux s'ils ne so,1t pas eu 
11tllal ; de toulu fa9011, il est prùMra· 
ble de ne plon1er que la lame pour 
l·•iter de décoller le manche. Portez à 
lbulhtiou. LaisEez cinq minutes 6Ur Je 
feu. Relirez l&s couvert@, e<suycz-los, 
~ uis frottez-las vigoureusement &vec 

li cet bon tl~ rapv.,ler qutl le grnud ~1 rlPB ministre 0 • i_taliens. au p_r111ce 
<liner dausaut, paré et co~tumé, Jo h 1 K1moye_ et. aux mm1~t~es J~poaa1s. Clôture de Pari• 

;.carême, aura lieu ce aa:nedi 26 cri I La mission du parl1 !asm;te a été 

Ii .. r. F .. 
Doll .. 

si voue avez la cou jnune, je vous 
conseille de surveiller de près vos 
fonctions hépatiques. La pigmentation 
exce•sive de l'épiderme eet intima· 
meut liée &v~c le b0n fonctiounemeut 
du foie. L'épiderme du cou est plus 
délicat que celui du visage et il ex· 
prime plus sincèromeut nos troubles 
de eaulé. 

• •• 
X'oubhez pas qu'une femme qui a 

le cou très long aurd iutérèt il masser 
quelques Loucltts sur la nuque. Cella 
qu 1 a le cou court •era, au contraire, 
dans l'obligatiou de dégager calte 

Drame en 3 actes 
de Pa11de/i Hom 

Adapté du grec par Fahri Kolin 

SEction d'opérBttB 
Ce soir à 21 h. 

Bir ka.vuk devrildi 
Comédie en 5 ac/es 

Par Celai Müsahipoglu 

rno peau de chamois. 
U11e au/reformule: mélaugt•z à par· 

t ies éa:ales du blnnc d"Espagn~ ot de 
11 crème de tartre, ajoutez un quart 
c u poids total d'alun pulvllri"'· m(1Ûq· 
J ;z le tout de vinaigre. Vrottez lPs 
couverts avec uu linge fin, puis avec 
!.'ne peau souple. Si te m3 1che e~t ci· 
selé, remplacez Io ling~ par une brosse 
douce. 

Il existe aus'i de très bou3 produits 
d'entretien quo l'on n'a pas l'euuui de 
préparer et que l'on trouve partout. 

à 21 11. 30 prt~isas, dan• lb grande . desiosar une cou,.onue sur la tom be Dette Turque Tranohe t 
~11•e des fâ:e~ tle I'Uuiori F•~nQ.,;1e. : du pèrA dP J'emperdur act.itl et a v1· Banque Ottomane ... 

Le uombrtl des nllmaro , ;,ilivus aux !sit~ 1'1co_I., d% Salés••ns _au milieu Rente Française 3 010 

variétés a ét4 étendu et Nm:'l'Ol.ld no· d1.s mamfestat1ons popula1re1 oont1· • --------------
lammant : 1 n 11es. 

A11 cours d'un banquet offert en 
Chants et Danses exc,,.,t .. iquoa l'honneur de la :nissioo, le présidant 
Cotillons inérltls de la Diète .,t Je m1111stre Paolucci ont 
Coucour• de costumes d. 
Concoun da TiltbS · 6changé de vibrants . 1scours en fa. 

avec des prii. originaux , veur de l'ami•.1é 1talO·Japonaise. 

Les tables encore disponibles étant Sah1bi: G. PH!MI 
en nombre re. treint, on est prié de Umumi Ne~riyat Mlidürll: 
hâter les iascriptions. 1 Dr. Abdlil Vehab BERKEN 

S'adresser au Secrétariat da l'Union B~reket Zade No 34.35 " Harti ve Sk 
Française : 'fél. 41865. l Telefon 
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Turquie; 

Lt<J.e 
1 an 13.50 ' 

Etrange'; 

"'' i)./ 
l au 1t/ 

6 mo1N 7 .- ü ruo1d . jJ') 
U· ' a mois 4.- 3 mois 
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